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         Le bonheur 


est le fait d’une bonne santé 


et d’une mauvaise mémoire.

      

        
   
      

    
      APPEL À L'UNIVERS
        
         Les télescopes les plus puissants permettent actuellement d’envisager l’existence d’au moins 100 milliards de galaxies dans
               l’Univers. Chacune d’entre elles contient plusieurs milliards d’étoiles. Presque toutes les galaxies appartiennent à des « amas »
               inclus dans des « superamas ».

      

       

      
         Certains points des plus petits observés dans le ciel ne correspondent pas à des étoiles mais à de vastes amas de galaxies.
               Le superamas dont nous faisons partie est long de 150 millions d’années-lumière. En son centre, l’amas de la Vierge contient
               lui-même des millions de galaxies.

      

       

      
         Chaque étoile est un soleil qui, selon son stade de maturité, est entouré d’un nombre plus ou moins important de planètes
               et d’astéroïdes. Nous sommes aussi persuadés que des milliards d’astres sont habités par des infinités de civilisations et
               de supercivilisations, dont l’histoire remonte à la nuit des temps.

      

       

      
         À 55 millions d’années-lumière de la constellation de la Vierge, se trouve un groupe local incluant notre Voie lactée ainsi
               que la galaxie d’Andromède visible à l’œil nu à 2 millions d’années-lumière et s’étendant sur environ 4 millions d’années-lumière.

      

       

      
         Dans les années 1900, les astronomes croyaient encore que la Voie lactée constituait la totalité de l’univers. Notre système
               solaire est à 25 000 années lumière de son centre, dans le bras spirale d’Orion, et nous en faisons le tour en 225 millions
               d’années (1 année-lumière = 9,5 millions de millions de km, la vitesse de la lumière étant de 360 000 km/seconde).

      

       

      
         Et puis, il y a la poussière Terre, relativement proche de son soleil puisqu’elle ne met que 8 minutes pour en recevoir la
               lumière, pendant que Jupiter attend 43 minutes, et Pluton 7 heures. Et puis, sur cette poussière, il y a 6 milliards de « fourmis-hommes »…,
               et puis il y a vous, et puis il y a moi… qui ne cesse d’appeler le superamas de la Vierge pour lui dire que c’est le bordel
               ici !!!

      

      M.D.

         

   
      

      PRÉSENTATION

      
         Nous vivons une impressionnante accélération de l’histoire – en particulier dans le domaine technologique – mais tout va aussi
            très vite en ce qui concerne les thérapies naturelles et les formes de médecine qui ne sont pas volontairement figées, ou
            occultées voire interdites, pour des raisons de monopoles commerciaux.
         

      

      
         Ainsi, quatre ans à peine après la parution du premier tome de Prenez en main votre santé, représentant à l’époque l’essentiel de mon savoir et de mon expérience thérapeutique du moment, j’ai déjà accumulé tellement
            de nouvelles informations, de nouvelles découvertes ou redécouvertes, plus diversifiées ou plus performantes encore que les
            précédentes, que je me devais d’éditer cette mise à jour.
         

      

       

      
         Ce n’est hélas point par la télévision ni par les grands journaux, à la solde du monopole médico-scientifique des lobbies
            pharmaco-chimiques, que nous pourrions apprendre l’existence et l’étonnante efficacité de la bromélaïne, du lapacho, de la
            vitamine C à hautes doses, ou de la cure Breuss, en particulier dans les cancers ; de la chlorophylle concentrée dans les
            pathologies intestinales et les maladies du sang ; de la thermothérapie différentielle de Gardelle, consistant seulement en
            applications simultanées de glaçons et de compresses chaudes, dans les AVC, les tumeurs et les gangrènes (cela pour un coût
            zéro) ; de la lysine dans les pathologies cardiovasculaires, de l’huile complète de périlla dans les allergies (qui se généralisent),
            des merveilleux sels de bain « Alcabain », qui règlent des cascades de pathologies dues à l’acidose ; de la nouvelle enzymothérapie
            « Régulat » à large spectre qui relance les fonctions déficientes ayant résisté aux traitements orthodoxes, etc.
         

      

      
         Je me devais donc d’informer ceux qui, conscients de la iatrogénie de la médecine officielle – seule légalisée et remboursée,
            cherchent à échapper au système en étant les acteurs responsables de leur santé et de leur guérison.
         

      

      
         Par ailleurs, je tenais à inaugurer l’ère du Verseau, par des nouvelles technologies qui s’adressent directement à la source
            de nos programmes intérieurs, je veux dire dans les parties électroniques de notre organisme, celles-là que curieusement la
            médecine officielle s’obstine à ignorer et même à réfuter. Il s’agit là d’appareils à pulsions magnétiques dont les milliers
            de fréquences ont fait depuis des décennies l’objet de recherches et de classements méthodiques par des services militaro-scientifiques
            russes, anglais, et américains. Alors que ce créneau thérapeutique d’avenir, sans danger, entre à peine en France en coulisse,
            d’étonnants résultats par une approche purement énergétique, s’affichent déjà dans de multiples maladies dites incurables,
            et en particulier dans des psychopathies graves pour lesquelles la médecine n’offre jusqu’ici que des camisoles chimiques.
         

      

      
         Mais il y a aussi d’autres innovations telles que les capteurs de champ orgonal à polarisation alternée (Polar Cleaner), dont
            les nombreuses applications (insomnie, dévitalisation, intoxication aux métaux lourds…) offrent la perspective d’extensions
            plus puissantes encore, sur lesquelles nous travaillons actuellement.
         

      

       

      
         Bien sûr, il fallait aussi que je dénonce certains scandales de la santé publique, certaines insultes à la dignité humaine
            et animale, et les dangers cachés de l’alimentation industrielle, ceci afin de donner les meilleures chances à ceux qui y
            sont attentifs, d’avoir des enfants sains, et de mourir de vieillesse et en bonne santé. Nous avons pu voir par des études
            animales, comment sur trois ou quatre générations nourries aux aliments « modernes », on aboutit par diverses étapes de maladies
            dégénératives et auto-immunes à une stérilité définitive, et donc à une extinction de la race. Il est évident que le végétarisme
            bio est la voie de salut obligée qui résout l’essentiel des problèmes de la santé publique, de la pollution, et de la faim
            dans le monde. Ceux qui ne veulent pas admettre cette évidence, non seulement s’empoisonnent allègrement et fabriquent leurs
            malheurs futurs, mais collaborent à la corruption à grande échelle, à la misère dans le monde, à la souffrance animale (élevage
            en batterie), à la déforestation de la planète. La vague exponentielle de cancers que nous connaissons n’est pas le fait du
            hasard – elle concerne aussi les animaux domestiques – et elle est programmée depuis longtemps en tant que régulation démographique ;
            de plus elle est très rentable (chaque cancéreux docile rapporte en moyenne 150 000 euros aux marchands de chimio, financés
            par les contribuables).
         

      

       

      
         Enfin, je voudrais dire un mot sur l’explosion de conscience actuelle de l’humanité. Naturellement, il y a ceux qui suivent
            et ceux qui ne suivent pas (même très diplômés). Le problème est que ces derniers combattent sans merci tous ceux qui par
            leur lucidité, leurs performances ou leurs innovations, mettent en évidence la médiocrité des institutions. Une censure silencieuse
            sévit dans tous les domaines culturels (cinéma, littérature, musique, télévision…), maintenant les citoyens bloqués dans des
            niveaux basiques purement matérialistes, bassement émotionnels ou traditionalistes.
         

      

      
         Oui, les remises en question sont douloureuses et demandent du courage, mais cela signifie aussi pour beaucoup la perte d’un
            pouvoir. Il faut savoir que rien ne peut arrêter la roue cosmique. Le temps du grand basculement est venu – observez le monde
            actuel avec le recul nécessaire et faites le point – ne voyez-vous pas que nous sommes déjà en plein basculement ? Son accélération
            est constante, et il sera irréversiblement accompli dans moins d’années qu’il n’y a de doigts dans une seule main. Il y a
            ceux qui sont prêts, et ceux qui ne s’en remettront pas. Le proverbe dit :
         

      

      
         Ce que tu ne veux pas apprendre par la sagesse, 
tu devras l’apprendre par la douleur.

      

       

      
         Nous sommes las d’avancer à la vitesse des cancres qui bloquent les voies, pendant que pointent à l’horizon les perspectives
            enivrantes de l’énergie libre gratuite et sans limite, de l’antigravitation, de la maîtrise du temps, et des technologies
            « Startrek », de la régénération des organes, de la santé totale en symbiose avec la nature et les lois de l’univers, mais…
            on ne donne pas de tels jouets à des « garnements » sans conscience, sans morale, et sans reliance avec les mondes supérieurs,
            si ce n’est avec des divinités inventées à leur cruelle et consternante ressemblance pour servir leur perversité, leur cruauté.
         

      

      
         Alors, quelqu’un peut-il me proposer une autre solution que la séparation pure et simple entre deux familles d’humains qui
            œuvrent dans des sens opposés : l’une à l’anéantissement du « Vaisseau Terre », l’autre à son ennoblissement. Cette incompatibilité
            mène à pronostiquer qui devra quitter le dit « Vaisseau ». Les perdants bien sûr !
         

      

       

      
         Mais tant que le match n’est pas terminé, cher ami lecteur, il est question de marquer des buts et d’oublier nos peurs, car
            l’enjeu est gigantesque, au-delà même de la planète. Chacun est co-acteur responsable de notre futur. L’usurpation des directives
            du monde par ceux qui ne respectent rien ni personne doit cesser ; il arrive un stade où la politesse et l’obéissance deviennent
            criminelles (voir l’expérience de la torture dans le film I comme Icare). Certains politiques eux-mêmes ne conseillent-ils pas la désobéissance civique lorsque ceci s’avère nécessaire ? Il faut
            résister aux marchés du diable, à tout ce qui pollue, à tout ce qui suscite de la souffrance ou de la détresse à quelque niveau
            que ce soit, enfin à tout ce qui va à l’encontre des lois de la nature.
         

      

       

      
         Gagné ou perdu, l’essentiel est qu’à la fin, chacun ait pour lui la conscience qu’il a fait tout ce qui est en son pouvoir
            en tant que « guerrier pacifique » au service de ses convictions les plus sacrées, les plus altruistes, les plus nobles, dans
            l’Amour de tout ce qui vit.
         

      

      
         La pire infraction à la vie,

         c’est de faire, par manque de courage,

         l’inverse de ce à quoi l’on croit.

         MD

      

   


CHAPITRE 1

Fiches thérapeutiques


• Le scepticisme envers ce qui n’est pas prouvé peut très facilement se transformer en interdiction de penser.

Theodor Adorno



 

 


• Mieux vaut allumer une petite lumière que de maudire l’obscurité.

Confucius



 

 


• Même répétée indéfiniment, une erreur ne devient pas vérité.

Mahatma Gandhi





 

 

 

 

 

 

NOTA

Les nombres-références entre parenthèses 
permettent de se reporter aux adresses fournisseurs 
en fin d’ouvrage.






ACCIDENT VASCULAIRE CÉRÉBRAL (AVC)
         


De nombreuses personnes me contactent pour me demander des conseils pour un membre de leur famille qui a fait un AVC un, deux
               ou six mois auparavant, ceci laissant des séquelles plus ou moins graves soit sur le plan moteur (paralysies latérales), soit
               sur le plan sensitif (pertes locales de sensibilité, troubles de la vue) soit sur le plan du comportement (pleurs ou fou rire
               sans raison, confusion, agressivité, grossièreté…). De fait tout dépend de la zone du cerveau endommagée ou comprimée.
            




Il est possible de réaliser de véritables miracles par la thermothérapie différentielle de Gardelle, mais seulement dans les
               heures ou les jours qui suivent l’attaque. Ensuite, au fur et à mesure que les jours passent, le traitement devient de moins
               en moins performant et la récupération s’avère de plus en plus longue, et ceci se comprend par l’explication qui suit.
            



 


Un AVC, c’est soit un caillot qui bouche une artère cérébrale, soit une rupture artérielle qui crée un épanchement hémorragique.
               Il y a des petits et des gros AVC, mais dans tous les cas une hospitalisation d’urgence est indispensable. Le problème est
               qu’il ne faut pas attendre la sortie de la clinique pour appliquer le Gardelle si l’on veut obtenir une récupération rapide,
               et ce n’est pas forcément facile sur place. Bref il faut savoir s’imposer gentiment… Par ailleurs, beaucoup savent qu’un des
               meilleurs thombolytiques, c’est l’ARNICA teinture-mère (7 gouttes + eau toutes les 3 heures). Mais attention, il est probable
               que le traitement clinique prévoit déjà un thombolytique qui s’y ajouterait dangereusement.
            




RAPPEL DE LA PROCÉDURE GARDELLE
            




• Placer sur la tête une vessie de glace avec un torchon interposé.




• Placer sur la région du foie – estomac une serviette éponge très chaude avec une bouillotte pardessus pour maintenir la
                        chaleur.
                     




• Laisser le tout en place pendant 3 heures en vérifiant de temps en temps qu’il y a toujours des glaçons dans la vessie.




• Renouveler l’opération chaque jour jusqu’à récupération stabilisée.










QUEL EST LE PRINCIPE DE LA MÉTHODE ?
            


Lorsqu’un traumatisme se produit dans un endroit du corps, des lymphocytes spécialisés (voirie) viennent pour évacuer le sang
                  et les caillots et nettoyer le site. Malheureusement, il se produit généralement une élévation locale de température pour
                  activer divers processus, ce qui selon Pierre Gardelle, empêche les lymphocytes d’approcher pour effectuer le travail. Cette
                  perte de temps regrettable peut être évitée en refroidissant la région accidentée à 10 – 13°C.
               




Par ailleurs, la chaleur humide (inverse du froid sec) dans la région solaire permet d’abord de rééquilibrer la température
                  du corps, et d’autre part d’établir un courant de convection lymphatique naturel, type chauffage central, ce qui permet aux
                  lymphocytes de venir décharger leurs déchets au niveau de la « citerne » de Pecquet ainsi que de la peau.
               






TRAITEMENTS DE FOND POUR NETTOYAGE ET RÉGÉNÉRATION VASCULAIRE
            


• VASCUNET (8) : 9 comprimés par jour (3fois3)durée 1 mois par 10 ans d’âge (60 ans = 6 mois) 
         ou :




• PADMA 28 ( 58 ) : 2 gélules 20 min avant les 3 repas – voir p 159



 


Remplacent avantageusement les statines (Tahor….) prescrites systématiquement à vie et dont les effets indésirables sont multiples
                  et quelquefois gravissimes (fonte musculaire, douleurs ostéoarticulaires, atteinte du foie….)
               








ACIDOSE
         


Dans notre métabolisme, l’oxydation des glucides et des lipides produit, entre autres, de l’acide lactique, de l’acide pyruvique
                  et du gaz carbonique acidifiant. Les reins et les poumons sont chargés de l’élimination de ces produits acides.




Sous l’excès de stimulants et de stress, le pH du sang, normalement de 7,35 peut, baisser jusqu’à 7,20 (pH signifie potentiel
               hydrogène).
            




Pour mémoire, l’échelle pH est étalonnée de 1 à 14. De 1 à 7 c’est la zone acide, de 7 à 14 c’est la zone basique, pH 7 est
               neutre.
            



 


D’une façon générale :




– la dégradation des protéines végétales produit des acides dits « volatils » : acides citrique, oxalique, pyruvique, lactique,
               dont l’élimination est rapide et facile.
            




– la dégradation des protéines animales produit des acides dits « non volatils » : acides urique, sulfurique, phosphorique.




Un dosage de la pyruvicémie (acide pyruvique) du sang est un moyen direct pour évaluer la gravité de l’acidose (norme plasmique
                  de 9 à 11 mg/l).




LES MANIFESTATIONS DIRECTES DE L’ACIDOSE
            



• fatigue matinale,




• insomnie entre 1 h et 3 h du matin,




• tendance boulimique,




• migraines fréquentes,




• manque d’entrain,




• raideur de la nuque et des épaules,




• douleurs musculaires,




• bronchite chronique avec mucosités,




• peau grasse,




• mauvaise haleine matinale,




• mains moites et froides,




• transpiration abondante des pieds,




• moindre résistance au froid,




• leucorrhée.













LES FOURNISSEURS D’ACIDITÉ
            


Ce que nous appelons l’acidose est générée par la consommation de viande, de café, de sucre (saccharose). Mais il y a aussi :
                  les pâtisseries, les sodas et le Coca-Cola, les alcools, le tabac, les médicaments en général.
               

Par ailleurs, en sont aussi à l’origine, les flatulences, les fermentations gastriques, la putréfaction intestinale, les farines
                  blanches, le stress, le bruit, les contrariétés, l’angoisse, les déceptions, le surmenage.
               

 

Par contre, nous pouvons rétablir l’équilibre avec des apports alcalins provenant : des tisanes, des légumes, des salades,
                  des graines et fruits secs, des jus, mais aussi de la détente, de l’amour, des soins corporels alcalins, du grand air, de
                  la lumière.
               






DES RÉACTIONS MORBIDES EN CHAÎNE
            


Les acides organiques et anorganiques provoquent la production de sels résiduels.




Ces sels provoquent des sécrétions cutanées acides qui engendrent :





• allergie cutanée,




• démangeaison,




• acné,




• transpiration des pieds,




• plaque dentaire,




• eczéma,




• psoriasis,




• furoncle.






Par ailleurs, les milieux acides favorisent la production de champignons : mycose de la peau, des pieds, des ongles, du sang.
                  Ceci conduit à la production de toxines métaboliques (aldéhyde acétique, alfa-toxines) qui peuvent entraîner à leur tour des
                  troubles névrotiques (dyslexie, agressivité, passivité, dépression).
               




De nombreuses maladies sont des maladies de l’acide :





• allergie,




• rhumatisme,




• goutte,




•ostéoporose,




• parodontose,




• carie,




• infarctus,




• apoplexie,




• cholestérolémie,




• hypertension.








POUR ARRÊTER LES DÉGÂTS
            




1 – Il faut d’abord stopper les « plaisirs acides ».




2 – Il faut effectuer une dépuration avec des tisanes et des jus de légumes.




3 – Il faut neutraliser les acides et toxines par des minéraux et des oligoéléments en compléments alimentaires.




4 – Il faut éliminer les déchets en buvant de l’eau de source et en pratiquant des soins corporels alcalins.





À retenir que les soins corporels à pH acide classique empêchent toute élimination et que les shampoings à pH inférieur à
                     7 font tomber les cheveux.






DES REMÈDES CLASSIQUES
            


➢ GREEN MAGMA (2) : 1 cuil. à café dans 1/2 verre d’eau avant 2 ou 3 repas.



 


➢ POLLEN FRAIS DE BRUYÈRE (4) : 1 cuil. à soupe par jour.



 


➢ LA TISANE 7X7 ALCAPLANTES (35)




Elle est composée de 49 plantes aromatiques (7x7), majoritairement de cueillette sauvage. Sa composition particulièrement
                  équilibrée, avec des épices, des racines, des graines, des fruits et des fleurs, en fait une délicieuse boisson de santé à
                  l’arôme délicat que tous apprécient.
               




Mode d’utilisation




1 cuillère à soupe pour 1 litre d’eau.




Infuser 2 à 3 minutes.




Boire au moins 2 tasses par jour.



 


➢ LA PRÉPARATION MINÉRALE ALCAVIE (35)




C’est une poudre alimentaire composée de pollen, de lécithine, de germes de blé, d’un




mélange de plantes aromatiques, épices, fruits et légumes, de graines de potiron, de protéines de soja, de ferments de céréales
                  et d’amandes douces, moulus ensemble.
               




Mode d’utilisation




Vous pouvez ajouter la poudre Alcavie dans la bouillie, les mueslis, la compote de pomme, les jus de fruits et les yaourts,
                  dans les soupes, comme épice, dans les salades, sur un fromage frais, sur une pizza, sur du beurre. Il est recommandé de prendre
                  3 cuillères à café d’Alcavie par jour, pendant les repas. Les personnes âgées, les femmes enceintes et les sportifs ont un
                  besoin nettement plus important, de l’ordre de 5 à 8 cuillères à café par jour.
               






ACTION EXTERNE
            


➢ LES BAINS AUX SELS ALCALINS (35)
               


Depuis les temps de l’ancienne Égypte, de la Grèce antique et des Romains, les soins corporels étaient alcalins. Ces peuples
                     utilisaient de la soude, du lait ou du savon alcalin. Même les compresses au fromage blanc utilisées par nos grands-mères
                     faisaient partie des soins alcalins. Autrefois, les soins des personnes âgées étaient réalisés entièrement avec un savon noir
                     liquide ayant une valeur pH de plus de 9,0.
                  



 


Prendre des bains alcalins pendant des heures faisait même partie de la tradition des anciennes cultures japonaise et mexicaine.
                     Le concentré de sels de bain ALCABAIN reprend cette tradition des soins corporels alcalins avec une valeur pH entre 8,0 et
                     8,5 selon la dureté de l’eau de ville.
                  



 


Son efficacité d’extraction des toxines et acides résiduels est due à sa composition particulière à partir d’un mélange de
                     poudre fine de pierres précieuses (quartz, agate, onyx) ajouté au sel de Camargue.
                  



 


ALCABAIN provoque une autolubrification et une purification de la peau tout en la rendant parfaitement souple. Des frictions
                     régulières, toutes les 10 minutes, avec un gant rêche ou une brosse, améliorent la circulation sanguine et ont un effet stimulant.
                     Des bains chauds et alcalins en hiver font du bien au corps et à l’âme, et selon l’expression d’une amie : « Après le bain,
                     on se sent 10 ans de moins ! ». En outre, ALCABAIN se prête aussi parfaitement aux soins génitaux et anaux sur le bidet. Les
                     gommages faciaux alcalins et l’hygiène des enfants complètent son spectre d’utilisation.
                  




Mode d’emploi

Il est recommandé de prendre 1 à 2 bains par semaine à une température entre 36° et 37°C. Le bain devrait durer au moins 30 minutes
                     et au plus entre 45 et 60 minutes. Pour un bain complet, utilisez 3 cuillères à soupe de sels de bain.
                  

Pour un bain de siège, une cuillère à soupe.

Pour les compresses, les lavages et les bains de pieds, une bonne cuillère à café de sels de bain est suffisante.






➢ LA VITAMINE B1 (PP) (2 – 54)
               


Non seulement la VITAMINE B1 (ou cocarboxylase ou pyrophosphate de thyamine) annule l’acidité organique, mais elle transforme
                     les acides métaboliques en carburant entrant dans le cycle de Krebs. C’est ainsi que l’acide pyruvique est transformé en coenzyme
                     A. Les effets directs de cette coenzyme se manifestent en particulier par une augmentation :
                  





• de la résistance à l’anoxie (manque d’oxygène),




• des performances sportives,




• de la résistance à la douleur,




• de tolérance aux traitements agressifs,




• de la résistance aux infections et en particulier aux candidoses,




• des capacités de mémoire et d’attention,




• de la circulation capillaire.











La carence en vitamine B1
                  


Elle provoque progressivement les symptômes du béribéri, fameuse maladie des pays d’Orient consommant du riz dépoli en nourriture
                        de base.
                     




Béribéri veut dire en cinghalais « extrême faiblesse ». Il y a dégénérescence de la gaine de myéline des nerfs périphériques.




Dans les premiers stades, se manifestent fatigue, irritabilité, troubles de mémoire et de sommeil, douleurs précordiales et
                        tendance à l’anorexie. Puis arrivent les paresthésies des orteils et brûlures du pied, douleurs des mollets, puis abolition
                        du réflexe tendineux-achilléen et ensuite du réflexe rotulien.
                     




Les symptômes paroxystiques se manifestent par des troubles neurologiques périphériques, cérébraux et cardiovasculaires mortels.






Indications particulières de la vitamine B1
                  



• ischémie (non-approvisionnement sanguin local),




• insuffisance hépatique,




• infections aiguës ou chroniques,




• souffrance neurologique,




• intoxication alcoolique,




• acidose diabétique et même coma diabétique,




• éclampsie (HTA de la femme enceinte),




• acétonémie des enfants.










 


NOTA : En anesthésie et en réanimation, la cocarboxylase est utilisée en perfusion contre les risques d’acidose par anoxie et pour un meilleur rendement médicamenteux.
                     












ACNÉ
         


Voici un problème qui donne bien du souci aux adolescents. Son origine est une hypersécrétion des glandes sébacées (séborrhée).
                  L’écoulement excessif du sébum ne pouvant se faire normalement, il se crée des microcomédons qui peuvent devenir de gros comédons.
                  Ces microcomédons obstruent le canal pilo-sébacé et favorisent une prolifération bactérienne entraînant la formation de lésions
                  inflammatoires.



 


Quatre causes possibles





• intoxication intestinale,




• filtre hépatique déficient,




• filtre rénal déficient,




• désordre hormonal de la puberté.





 


Constante psychologique





• complexe d’autodépréciation.





 


Facteurs aggravants





• stress intense,




• surmenage,




• manque de sommeil,




• mauvaise alimentation.





 


Sur ce dernier sujet, précisons qu’il est inutile d’essayer un traitement quelconque si l’on ne supprime pas radicalement :



 



• biscuits secs,




• pâtisseries industrielles et sucreries en tous genres, chocolat,




• laitages et crème fraîche,




• viande rouge, steak tartare, charcuterie,




• sodas, Coca-Cola.





 


Facteurs améliorants





• soleil,




• activité au grand air,




• détente.






UN TRAITEMENT EXTERNE NATUREL
            


Une maladie de la peau est la plupart du temps une issue de secours par rapport à des émonctoires qui ne font plus leur travail.
                  Il ne faut jamais soigner la peau sans d’abord effectuer un drainage général.
               



 



➢ BOTADERMO (43) est une lotion à base d’eau qui, distillée, sèche rapidement sans laisser de traces. Il est donc facile de
                     répéter les traitements pendant la journée. Le traitement complet requiert en moyenne 3 à 4 flacons de 60 ml et dure de 3
                     à 4 semaines. Imbiber généreusement un coton ouaté et frotter doucement sur le visage et les endroits affectés. Laisser sécher
                     sans essuyer et jeter le coton après usage. Faire le traitement au moins deux fois par jour.
                  





 


Après quelques applications de la lotion, on remarquera une éruption spontanée de boutons. Il ne faut pas s’alarmer ! C’est
                  le signe de l’efficacité de l’action curative du produit qui fait évoluer vers l’extérieur les comédons infectés et purifie
                  l’épiderme. Par ce processus, Botadermo empêche la formation de papules (réactions inflammatoires dans le derme) et, quelques
                  jours plus tard, tous les boutons commenceront à sécher et à disparaître définitivement sans laisser aucune trace sur la peau.
               



 


NOTA : Botadermo a été testé cliniquement sur des adolescents ayant des comédons de plusieurs degrés, des dermatites séborrhéiques ainsi que
                  de l’eczéma de toutes origines. Dans 90 à 95 % des cas, on a constaté l’amélioration de l’état de la peau.
               




Les meilleurs résultats ont été constatés chez les patients atteints de dermatite séborrhéique. 100 % de ceux-ci, après 2
                  semaines de traitement, ont remarqué la diminution des effets visibles de leur affection.
               






ACTION INTERNE
            


Au choix ou en association :





➢ DYNORGAN (43) : c’est un dépuratif intégral. 
2 gélules après les 3 repas pendant 10 jours, puis 1 gélule après les repas pendant 1 mois.

 




➢ DÉCOCTION DE PRÊLE (1 2) : c’est un draineur spécifique de l’acné que j’ai utilisé avec succès au temps de ma jeunesse. 
Acheter 500 g de prêle bio si possible. Tremper 40 g dans un litre d’eau froide pendant 8 heures ou une nuit. Bouillir 15 minutes,
                     infuser 20 minutes. Filtrer. Compléter en eau à 1 litre. Garder au réfrigérateur. En boire 4 tasses par jour pendant 3 semaines, puis 1 tasse par jour pendant 2 mois.

 




➢ KYMYL JEUNES (19) : lotion visage 
matin et soir.

 




➢ SOLIDAGO T.M. (1 – 52 – 7B) : c’est un draineur général du foie, des reins et des intestins. 50 gouttes + eau aux 3 repas.

 




➢ VIOLA TRICOLOR T.M. (1 – 52 – 7B) 
50 gouttes + eau aux 3 repas.










ALGO-DYSTROPHIE
         


L’algodystrophie est une complication classique de traumatismes type fracture, entorse, blessure. Curieusement, cette affection qui était très rare, est devenue depuis quelques décennies extrêmement répandue.
            




Une stase, à la fois énergétique (système sympathique) et phlébo-lymphatique (système lymphatique et veineux) s’installe,
               créant un blocage douloureux du membre et une incapacité pouvant durer jusqu’à un an et plus. Il faut dire que, pour ceux
               à qui cela arrive, c’est la véritable « tuile » contre laquelle la médecine officielle est très démunie. Pourtant, il existe
               des moyens permettant d’écourter ce calvaire à raison de quelques mois au pire, ou quelques semaines au mieux.
            





➢ MÉTHODE GARDELLE : Résultats rapides 
Cette méthode que j’ai nommée thermothérapie différentielle, efficace même pour les tumeurs et les gangrènes, consiste à placer une vessie de glace sur la partie malade, avec un torchon
                  interposé, et simultanément, une serviette éponge imbibée d’eau chaude (4344°) sur l’abdomen avec une bouillotte pardessus
                  pour éviter le refroidissement. Des séances journalières de 3 heures peuvent régler le problème très rapidement.

 




➢ CATAPLASME D’ARGILE TIÈDE (1 – 2) 
Y adjoindre 1 ou 2 cuil. à soupe de CALENDULA T.M. Mettre en place 2 heures par jour jusqu’à guérison. 
NOTA : L’argile blanche est pure. L’argile verte contient du cuivre. L’argile rouge contient du fer. Personnellement, je préfère
                  l’argile blanche.
               








➢ QUINTON ISOTONIQUE (2 – 3) : hydrotomie percutanée.

Instiller en sous-cutané 1 à 2 ampoules en local, selon l’étendue du problème, 3 fois par semaine.









➢ VIOFOR JPS (58) : 1 séance par jour (12 min), voir détails chapitre 4 du livre.






TRAITEMENT DE TERRAIN
            


Les élixirs minéraux (3) peuvent aussi accélérer le processus sur un plan bio-informatique cellulaire. Voici les deux élixirs
                  les mieux ciblés, à prendre en alternance 1 jour sur 2 :
               




➢ GALÈNE : 10 gouttes au coucher.



 


➢ APOPHYLLITE : 10 gouttes au coucher.






DYNAMIQUE MENTALE
            


Lorsqu’un membre est immobilisé, il perd rapidement ses capacités mécaniques d’adaptation. C’est pour cela qu’il est nécessaire
                  de pratiquer les pénibles séances de rééducation par exemple après déplâtrage.
               




Voici un truc incroyable : Si, pendant la durée de l’immobilisation, l’on pratique au moins 5 minutes par jour des exercices imaginaires d’extension
                  et de mouvements du membre en question, il n’y a pas besoin (à la surprise générale du corps médical) d’effectuer des séances
                  de rééducation.
               




En ce qui concerne l’algodystrophie, ce cinéma intérieur pratiqué chaque jour pendant 5 minutes, accélère beaucoup la remobilisation
                  musculaire et articulaire. En référence de cette étonnante méthode de guérison, beaucoup ont eu connaissance d’un livre de
                  poche à succès titré : L’homme qui marchait dans sa tête. J’ai conseillé cette méthode à beaucoup de personnes accidentées, avec un succès toujours égal.
               








CANCER : “BEST OF” ACTUEL
         


Tout le monde a autour de soi connaissance d’au moins un cancéreux. Cette hécatombe préparée de longue date avec les centaines
               de produits cancérigènes diffusés dans l’alimentation industrielle, les tabacs, les boissons, les émanations atmosphériques,
               les vaccins… aboutit par un parcours fléché à la chimio et la radiothérapie via des médecins robots qui « font leur travail »
               pour gagner leur vie… et perdre la vôtre (je pèse mes mots).
            




Toute personne dérogeant au « médicalement correct » est taxée de « criminelle ». Combien sont encore capables de donner un
               coup de poing sur la table et de déclarer qu’elles sont venues pour avoir des conseils et non des ordres, voire des menaces ?
            



 


Trois règles d’or au départ :






1. C’est le malade qui choisit ses thérapies et personne d’autre à sa place.




2. Se méfier des gens qui vous veulent du bien. L’aveuglement, l’ignorance et la peur sont les pires ennemis, même en toute
                        bonne foi.




3. Augmentez vos chances de guérison en changeant radicalement le maximum de paramètres dans votre vie (mode d’alimentation,
                        relations, activités, maison, manière de penser, de s’habiller, de se distraire).







 


NOTA : S’organiser une marche de 21 jours tant qu’on est valide (voir les cartes GR), accompagné à distance sans parler, afin
                  de communier avec les arbres, les oiseaux et tout ce qui vit. Camping ou hôtels, aucune importance, l’essentiel est de couper
                  avec le quotidien meurtrier qui doit être totalement occulté pendant tout ce temps.




LES MEILLEURS RÉSULTATS
            


Rares sont les journées où je n’ai pas à répondre à des personnes qui me contactent pour me demander secours pour un cancer
                  parce que la médecine les a déjà beaucoup abîmées, ou abandonnées, ou encore parce qu’elles n’ont pas confiance dans les traitements
                  proposés.
               




Je présente donc un petit récapitulatif du moment que chacun pourra transmettre selon son inspiration et afin que je ne sois
                  pas de plus en plus dérangé, vu la courbe de croissance actuelle de la maladie.
               




Par ailleurs, je rappelle que l’on ne soigne pas une maladie, mais une personne. L’idéal serait de définir le choix de traitement
                  à l’aide d’un kinésiologue. Mais il reste le feeling, le coup de cœur, ce qu’on sent bien et ce qu’on ne sent pas.
               






LE DROIT À L’INFORMATION
            


Oui, il y a des milliers de cancéreux qui guérissent « illégalement » hors du système à menu unique en prenant totalement
                     en charge leur destin plutôt que de se contenter de le déléguer aux mains de services publics gratuits étant tenus de moyens
                     mais non de résultats.




En outre, contrairement à la médecine officielle (seule politiquement correcte), il convient toujours de rechercher la cause
                     réelle du mal et d’essayer d’y remédier.



 


NOTA : J’ai volontairement écarté certains produits alternatifs plus ou moins en vogue mais dont les résultats sont trop aléatoires
                  face à leur coût.
               




Par ailleurs, j’ai conscience que d’autres moyens que ceux énumérés ci-dessous existent et je suis ouvert à tout – un seul
                  critère : UNE EFFICACITÉ RÉCURRENTE.
               






PRODUITS NATURELS (au choix ou en association)
            


Croire que surempoisonner gravement un organisme lorsqu’il est déjà malade d’intoxication, est pour le moins illogique.




Croire que l’on a tout essayé parce qu’on a été une victime docile de campagnes officielles de désinformation, est une impasse
                     fatale.



 



➢ ASIATONIC ( 41) : 4 à 6 compr. pendant chacun des 3 repas – 104 € les 2 boîtes de 300 compr. – port gratuit – PhytInov – 0041/ 32 466 89 14
                  




➢ PROPOLIS PURIFIÉE (41) (cancer des os compris) : 2 gélules 450 mg/ 3 heures – 108 € les 2 boîtes de 200 gélules – port gratuit
                     – PhytInov – 0041/ 32 466 89 14
                  




➢ GERMANIUM ORGANIQUE (59) (30 mg ou 100 mg) – 1 gélule par jour – MB diet 04 79 35 51 78




➢ EMX (mixture enzymatique) (53) : 1 cuil. à soupe mat. et soir – voir Hector 03 87 95 18 55
                  




➢ QUANTAPHYLLE (superoxygénant cellulaire) (6) : 2 gélules matin et soir – Boîte de 60 gélules – 28,50 € + port 5,2 € voir
                     Phytoquant 0805 110 327
                  




➢ REACTIVA (cancers sein et prostate) (50) : 30 gouttes avant 3 repas pendant 6 semaines – flacon 20 ml – 35 € les 3 ou 30 €
                     les 6 + port 6,50 € voir Phytoone 03 88 78 82 35
                  




➢ LING ZHI (champignon chinois) : 9 gél. par j – pack de 300 gélules – prix 90 % ⇔ + port 6 € Cde 04 74 28 12 22




➢ BROMELAÏNE (44) : 1ère sem. : 8 gél. 1/2 h av. 3 repas – 2e sem. : 4 gél. 1/2 h av. 3 repas – ensuite : 2 gél. 1/2 h av. 3 repas – boîte de 160 gél. 333 mg – 53 € port compris.
                  

Voir Ouest Vitamine C 0874 76 26 51 ou 0874 76 16 51
                  




➢ VITAMINE C (44) : associer la C100 – 15 à 18 compr. gastro-résistants par j. et




➢ ACEROLA – 3 g par j. 22 € la boîte de 100 de chaque – voir Ouest Vitamine C 0874 76 16 51
                  




➢ CURE BREUSS (23) 42 jours :

Tisane rénale : voir Source Claire 01 64 58 64 82 – www.sourceclaire.com

Jus Breuss Biotta : 3/ 4 de litre par jour voir en Boutiques diététiques.








TECHNOTHÉRAPIES FUTURISTES (au choix ou en association)
            


Croire que toute guérison passe par des produits buvables ou injectables est puérile.




Les champs vibratoires qui font l’objet d’une énorme avancée thérapeutique dans les pays de l’Est, sont délibérément ignorés
                     chez nous (afin de préserver les lobbies de la chimie).



 



– VIOFOR JPS (champs magnétiques pulsés) – Prix de l’appareil + matelas 3000 € env.

voir Valémis 02 47 91 54 57 
                  




– BOL D’AIR JAQUIER (oxygénation catalytique) – Prix de l’appareil 1500 € env. –

voir Holiste 03 85 25 29 27
                  






NETTOYAGE PSYCHIQUE COMPLÉMENTAIRE




Ne pas traiter la blessure psychique initiale enfouie et non verbalisée revient à laisser en place les braises après avoir
                     éteint un feu.



 


– Psychothérapie « non-dits et pardons » (Désamorçage des foyers de Hammer).




Nous ne sommes pas autorisés à fournir des adresses. C’est à chacun de trouver par le bouche à oreille un bon psychothérapeute
                  (à ne pas confondre avec un psychiatre).
               




– Trek Communion Nature (accompagné et silencieux) pendant 15 jours.




À faire tant que l’on est encore valide sur des GR par exemple.






ALIMENTATION INDISPENSABLE
            


Ne pas accepter de revoir son alimentation de A à Z, c’est se priver de 50 chances sur 100 de guérison.



 


Régime végétarien obligé sans aucun produit laitier ni produits de l’industrie alimentaire.






LA CURE BREUSS : si l’on a encore des kilos à négocier
            


Cette méthode est vieille de plus de 300 ans. Sur les nombreux cas que j’ai pu suivre (une cinquantaine), j’ai seulement connu
                  3 échecs.
               




La cure de 42 jours consiste à boire 3/4 de litre par jour de jus d’un mélange de légumes précis (betterave rouge, carotte,
                  céleri-racine, radis noir, pomme de terre) sans rien manger d’autre. Les gros perdent 15 à 20 kg, les plus maigres 7 à 10 kg.
               




Le principe est de priver l’organisme de tout apport protéinique tout en amenant tous les éléments nécessaires au maintien
                  de la santé et de la vitalité. Le sang qui a un besoin impératif de protéines va effectuer une « autophagie » en s’attaquant,
                  de préférence, aux cellules peu structurées. Et l’on assiste à un processus totalement extraordinaire : le sang mange votre
                  cancer ainsi que toutes les formations cellulaires plus ou moins anarchiques.
               




➢ Tisane rénale Breuss (3)
               


À signaler que durant les 3 premières semaines il faut absolument suivre à la lettre une cure de drainage rénal, afin d’évacuer
                     les énormes quantités de déchets organiques délogés. Il s’agit d’une tisane contenant de la prêle, de l’ortie de mai, de la
                     renouée, du millepertuis. La recette s’effectue en 2 étapes. Tout est expliqué dans la documentation de Source Claire qui propose un mélange prêt à l’emploi avec des plantes bio.
                  






➢ Jus de légumes Breuss (2)
               


Quant au jus de légumes recette Breuss, soit on peut l’acheter tout fait en diététique sous l’appellation « jus de légumes
                     Breuss » de Biotta (Suisse), soit le faire soi-même avec un extracteur. On trouve de la publicité dans bio-contact chez Davidson.
                     Cette dernière solution est bien évidemment la meilleure à partir des légumes bio, mais… c’est du travail !
                  



 


En tout état de cause, la solution Cure Breuss est la thérapie la plus économique, puisque pendant ce temps on n’a pas à acheter
                     l’alimentation habituelle, d’autant plus qu’elle doit s’effectuer en dehors de toute médication.
                  




NOTA : Il est souvent arrivé que le conjoint, par solidarité, suive le même régime en dépit de l’épouvante de la famille et des
                     amis. À chaque fois toutes les vieilles maladies et douleurs s’envolent. C’est une véritable cure de rajeunissement et un
                     moyen d’amaigrissement sans fatigue qui fait aboutir au poids idéal dont on ne bougera plus ensuite.
                  








AUTRES OUTILS INTÉRESSANTS
            



➢ Le KTR (49) appareil antitumoral – avec le recul, semble avoir un maximum d’efficacité dans les cancers du sein, dont la
                     plastique se reforme en quelques mois après guérison.
                  

 




➢ BETULANAT (58) (acide bétulinique) – à ajouter pour les tumeurs au cerveau : 
50 gouttes, 2 fois par jour avant les repas.






ATTENTION

Ne JAMAIS prendre de cartilage de requin 
qui sclérose l’angiogenèse péritumorale 
et bloque ensuite l’accès de tout produit
                     guérisseur.






DÉCONTAMINATION CHIMIO ET RADIOTHÉRAPIE
            


Pour ceux qui ont choisi la voie orthodoxe, il est toujours possible de limiter les dégâts de ce traitement invasif (fatigue
                     mortelle, perte de cheveux, nausées) car il ne faut pas se voiler la face, il s’agit d’un empoisonnement authentique.



 



➢ ALKYROL (3 – 13) : huile de foie de requin des mers froides 
6 à 8 capsules par jour.

 




➢ CHARBON ACTIVÉ (3) 
3 cuil. à soupe par jour dans de l’eau.

 




➢ AXINITE (3) 
10 gouttes au lever.

 




➢ QUARTZ ROSE (3) 10 gouttes au coucher.





 


De nombreux autres remèdes contre le cancer sont plus ou moins efficaces selon les personnes traitées et les types de cancer.
                     En présenter beaucoup ne pourrait qu’amener la confusion et l’incertitude du choix. Je me suis contenté ici de ne présenter
                     que ceux que j’ai pu expérimenter avec succès dans des proportions qui dépassaient de loin celles des méthodes officielles
                     « médicalement correctes ». Je ne cherche à convaincre personne mais veux informer ceux qui cherchent à se prendre en charge
                     et avoir accès à des moyens qui respectent l’intégrité du corps et de l’esprit.






DERNIERS CONSEILS
            


Mangez végétarien – Supprimez tout produit laitier, même dans les recettes – Mangez des légumes cuits mais aussi des légumes
                  crus et des fruits pour les enzymes – Mangez du pain bio au levain, du riz complet et des légumineuses (la viande du sage)
                  – Évitez au maximum ce qui n’est pas bio et tout ce qui est préparé industriellement – Buvez de l’eau pure de qualité et… riez le plus possible avec des gens que vous aimez – (le rire guérit !).
               








CRISE CARDIAQUE
         

(Attente des secours)


Vous êtes seul – ou sans aide valable. Vous ressentez une vive douleur à la poitrine qui commence à irradier au bras et à
               la mâchoire. Ou bien votre cœur commence à battre anormalement et vous vous sentez faible. Que faire ?
            



 


Sachez que vous pouvez vous secourir seul, sans rien, 
tout simplement EN TOUSSANT VIGOUREUSEMENT.




La toux doit être bien profonde et prolongée, comme lorsque nous expulsons des sécrétions provenant du fond de la poitrine.
               Faire suivre d’une inspiration profonde et recommencer. Les respirations profondes suivies de toux profondes et prolongées,
               doivent être répétées sans arrêt, environ toutes les 2 secondes jusqu’à l’arrivée des secours ou jusqu’à ce que les battements
               de cœur redeviennent normaux.
            




Les inspirations profondes apportent de l’oxygène aux poumons et le fait de tousser masse le cœur et active la circulation
               sanguine, ce qui l’aide à reprendre un rythme normal. Ainsi soulagées, les victimes de crise cardiaque peuvent souvent se
               rendre à l’hôpital.
            



 


(Cette information est tirée d’un communiqué émis par les soins de santé de l’hôpital général Rochester, intitulé : « Et les battements reprennent », dans la publication Mended Heart inc., heart response).
            






ÉNURÉSIE DES PETITS (pipi au lit)
         


Bien que l’énurésie soit souvent considérée comme un problème anodin sur le plan médical, il n’en reste pas moins que cela
                  pourrit la vie de l’enfant et de ses parents.



 


Il se dit que le pipi au lit relèverait uniquement d’un syndrome psychologique correspondant à deux causes antagonistes possibles :
               surprotection ou insécurité.




Donc, soit l’enfant serait trop « cocooné », ceci entraînant de sa part un certain laisser-aller, une déresponsabilisation,
               ou encore une volonté inconsciente de rester bébé pour que cela dure encore longtemps ; soit il règne autour de l’enfant un
               climat pesant où la peur et l’insécurité font partie de son quotidien. Il est possible d’éclaircir le problème en envoyant tout simplement l’enfant faire un petit stage dans la famille ou chez
                  des amis (en les prévenant du problème évidemment).



 


Mais la cause peut être aussi métabolique. S’agit-il d’une carence minérale ou vitaminique, ou d’un dérèglement du système
               neurovégétatif, ou encore d’un désordre énergétique au niveau d’un méridien ? Enfin, l’habitation ne présente-t-elle pas certaines
               nocivités en particulier au niveau du lit de l’enfant ? Tout cela est à envisager.
            



 


Au départ, éviter de servir des soupes aux repas du soir ; mais voici en vrac ce que l’on peut essayer, jusqu’à l’obtention du résultat. D’abord des choses simples :
            



 



➢ MIEL DES FORÊTS (ne jamais prendre des mélanges toutes provenances) : 1 cuil. à thé avant le coucher. D’après le Dr Jarvis, le miel attire l’eau et la retient dans l’organisme. J’ai obtenu de nombreuses réussites avec ce petit
                  truc très simple.
               

 




➢ FOUGÈRES MÂLES : ceci est aussi très facile et efficace. Il s’agit d’aller dans la forêt et de confectionner un petit matelas
                  au-dessus du premier avec des fougères. Cela donne en plus un sommeil d’ange très réparateur. Tout le monde d’ailleurs devrait
                  faire cela. Nos ancêtres le savaient.
               

 




➢ HUILE D’OLIVE chaude : en frictionner les reins de l’enfant avant le coucher.

 




➢ KALIUM BROMATUM (1 – 3) 
20 gouttes ou 1 cuillère-dose (trituration), 2 à 3 fois par jour, hors repas.

 




➢ SILICEA (1 – 3) 
20 gouttes ou 1 cuillère-dose (trituration), 2 à 3 fois par jour, hors repas.






Voici ensuite quelques préparations à essayer
            



➢ NOIX DE CYPRÈS brisées en petits morceaux : 20 à 30 g pour 1 litre d’eau. Bouillir 5 min. Infuser 10 min. – 1 tasse 1/4 d’heure avant les 3 repas.




➢ MILLEPERTUIS infusion : 30 à 50 g de fleurs séchées pour 1 litre d’eau. Chauffer jusqu’à ébullition puis infuser 10 min.
                     – 3 tasses par jour entre ou avant les repas.




➢ MYRTILLE décoction : 20 à 30 g de feuilles dans 1 litre d’eau. Bouillir 5 à 10 min. – 3 tasses par jour.




➢ ORTIE : c’est une recette ancienne tirée de Jean Palaiseul (Nos grands-mères savaient). 16 g de semence d’orties pilées + 60 g de farine de seigle. Faire une pâte avec de l’eau chaude et un peu de miel. Confectionner
                     des petits gâteaux. Les faire cuire au four. Donner un gâteau au coucher pendant 8 à 20 jours selon le résultat.




➢ MÉLANGE À LA PRÊLE décoction pour 1 litre d’eau :



– 1 cuil. à soupe de prêle en poudre,




– 1 cuil. à soupe de millepertuis,




– 1 cuil. à café de poudre d’écorce de chêne,




– 1 cuil. à café de rhizome de tormentille.

Bouillir 15 min. – Boire 2 tasses le matin.












CAUSES ANNEXES
            


En désespoir de cause, il faut penser à des oxyures ou des facteurs locaux tels que balanite, phimosis, spina-bifida sacré congénital, ou encore un problème de développement du centre cérébral contrôlant la miction, mais ces choses sont rares.
               








ÉPIDÉMIES
         


Lors des grandes épidémies de peste et de choléra qui ont emporté une vingtaine de millions d’âmes en Europe, il y a eu beaucoup
                  de survivants (NON VACCINÉS !). En fait, cela a été une sélection naturelle. Les faibles sont tombés. Les moyens ont « clopiné »
                  un moment et ont guéri avec ou sans séquelles. Les forts sont passés au travers comme si de rien n’était.



 


Tout se joue donc au niveau des défenses immunitaires. La recette est toujours la même : DOPER LES DÉFENSES. Voici quelques
               rappels classiques concernant toute épidémie :
            



 



➢ Les HUILES ESSENTIELLES (2) ont toujours une place majeure : en pulvérisation aérienne dans l’appartement, et en onction sur le corps, 2 à 3 fois par jour, à raison de 10 % de concentration sur base d’huile d’amandes douces (voir dans les boutiques diététiques les panoplies à
                  usage antiviral dont le thym, l’origan, le ravensare, le teatree, etc.
               




➢ FOMALHAUT (3) complexe aromatique de massage antiviral : onction sur les cuisses, les bras, le ventre, les reins, la nuque, 2 à 3 fois par jour.




➢ Brûler dans l’appartement de la SAUGE tous les 2 jours pour effectuer une fumigation des locaux. Très efficace en cas d’épidémie
                  (méthode des Esséniens du temps de Jésus).
               




➢ ECHINACEA TM (52 – 7B) : 50 gouttes dans de l’eau, 3 fois par jour.




➢ VINAIGRE DES 4 VOLEURS de Salus (2), dont il faut s’enduire les mains et le visage en cas d’épidémie. Rappelons que les quatre voleurs en question détroussaient
                  les mourants et les morts et ne contractaient pas la maladie.
               




➢ CITROBIOTIC (2 – 3), ne doit pas être oublié dans l’artillerie à large spectre : 30 gouttes dans de l’eau, 3 à 4 fois par jour.






Enfin, il est intéressant de penser à l’utilisation journalière en cas d’épidémie de l’appareil antiparasitaire universel
                  AYUR 73 (voir dans le chapitre « nouvelles technologies énergétiques »).




Il est évident qu’une alimentation non polluante est indispensable pour que les fermentations intestinales ne détruisent pas
               la première barrière de défenses.
            

Et, par dessus tout, la magie de l’esprit étant maître absolu, programmez-vous invulnérable et décidez que ça marche ! Tout
               le monde sait que la motivation est le meilleur tremplin des maladies.
            






FIBROMYALGIE
         


Au risque d’étonner, la fibromyalgie est une forme de la myofascite à macrophage. C’est une maladie de l’aluminium provenant
                  le plus souvent des vaccins.




LES SYMPTÔMES
            



• douleurs aiguës terribles dans les grosses et petites articulations,




• douleurs dorsales aiguës ainsi que dans les épaules et le cou,




• crampes musculaires terribles surtout dans les mollets,




• perte de sommeil,




• perte de tonus,




• baisse de la vue,




• souvent prise de poids par rétention d’eau,




• déprime (on vous classe dans la dépression simple).








LES FAUX DIAGNOSTICS
            


Chacun des spécialistes essaie de ramener les causes des troubles à son propre domaine, à sa propre spécialité, soit par opportunisme,
                  soit par étroitesse de vue.
               




Par exemple, n’écoutez pas certains spécialistes qui rattachent vos problèmes de fibromyalgie à une malocclusion dentaire,
                  car il s’agit d’une intoxication neurologique. Au niveau de la médecine conventionnelle, il y a souvent confusion entre la spondylarthrite ankylosante (SPA), la polyarthrite évolutive (PE) et la fibromyalgie.



 



– Dans la SPA, on souffre du dos et des grosses articulations. Une véritable SPA est formellement identifiée par le test HLA B 27.
                
Lorsqu’il n’y a pas de trace radiologique et que le test HLA est négatif, on la classe SPA séronégative. La SPA entraîne une
                     destruction des os du bas du dos assez rapide.
                  

 




– Dans la PE, on souffre des petites et grosses articulations mais pas du dos. Les articulations sont rouges et enflent. Il y a des déformations
                     au contrôle radiologique au bout de 7 à 10 années. À noter que le test de discrimination au HLA B 27 n’est pratiquement jamais
                     effectué.
                  

 




– Dans la fibromyalgie, il n’y a pas de rougeurs articulaires, mais il y a gonflement de l’ensemble du corps et le tableau décrit plus haut sans
                     destruction osseuse.
                  








LES PROCESSUS MÉTABOLIQUES
            


Rares sont ceux qui savent que l’aluminium piège et se lie avec l’indispensable ferritine.




Le taux de ferritine est toujours très bas chez tous les intoxiqués à l’aluminium. Il y a une chute de fer au niveau du foie,
                     créant la fatigue chronique.



 


Mais il y a, de plus, deux neurotransmetteurs d’une importance capitale qui sont piégés et neutralisés par l’aluminium : la sérotonine et l’acétylcholine.



 



• La baisse de sérotonine se manifeste par une dépression importante, de gros troubles du sommeil, une baisse de sécrétion des endorphines entraînant
                     une augmentation des douleurs, des troubles digestifs importants, des troubles de la mémoire, une mauvaise circulation.
                  



 


• La baisse de l’acétylcholine entraîne une grande faiblesse musculaire. On n’arrive plus à monter les escaliers ni à lever les bras. Ensuite, on ne peut
                     plus tenir debout. Il y a en plus un risque d’atteinte grave au foie.
                  



 


• Enfin, la thyroïde est perturbée par la pénétration de l’aluminium dans ses tissus qui aboutit le plus souvent à une hyperthyroïdie, mais parfois à une hypothyroïdie.
                  








LES TRAITEMENTS
            


Le protocole classique : corticoïdes, antidépresseurs. L’aluminium est ignoré. La dépollution encore plus. Résultat catastrophique. On devient une épave.
               




Premier geste
               


Quelle que soit la maladie neurologique, avant toute chose, il faut au plus vite renourrir les cellules nerveuses, qui sont
                        essentiellement constituées de complexes lipidiques.

Pour cela, il convient d’abord de consommer chaque jour 4 à 5 cuillères à soupe d’huiles riches en oméga 3 (2), telles que :
                  



➢ HUILE DE LIN (réautorisée en France), HUILE DE COLZA, HUILE DE CHANVRE…

NOTA : Il existe maintenant en diététique, des mélanges spécifiques, tels que QUATRO.
                        










Pour se décontaminer de l’aluminium
               



➢ XENOSULF (40) : 2 à 4 gélules par jour.

 




➢ POLAR CLEANER (48) (grillage à polarisation alternative), consulter le chapitre « Nouvelles technologies énergétiques ».








Pour soulager les douleurs
               



➢ PYGENOL (3) : extrait de pin maritime – 6 capsules par jour.

 




➢ GENACOL (17) : 3 à 6 capsules au coucher.

 




➢ VIOFOR JPS (58) : 1 séance par jour – voir chapitre 4 du livre.

















FLORE INTESTINALE
         


LAO TSEU a dit : « Celui qui n’a pas le ventre en ordre pense de travers. »




UN CONSTAT CONSTERNANT
            


Lorsque l’on constate la consommation française de tranquillisants, somnifères, psychotropes et neuroleptiques, on peut en
                  déduire l’état intestinal du Français moyen. Quant aux personnes du 3e âge, il suffit d’aller faire un tour dans une maison de retraite pour constater l’état de dégradation du cerveau de la plupart
                  d’entre elles. Ceci n’est pas normal ! Ce n’est pas parce que l’on est vieux que la normalité est de devenir gâteux. La maladie
                  d’Alzheimer explose actuellement en courbe exponentielle, car le système nerveux et le cerveau sont les organes les plus fragiles
                  du corps. Il est donc logique qu’ils soient détruits en premier lieu.
               






DES ÉTUDES DE COMPORTEMENT ÉDIFIANTES
            


En Suède et au Danemark, il a été expérimenté dans les collèges des changements drastiques d’alimentation des élèves où le
                  menu des cantines est passé au bio-végétarien. Toute forme d’agressivité entre les jeunes a disparu totalement et les résultats
                  scolaires ont été nettement améliorés.
               




Une autre forme d’expérimentation a été réalisée avec deux groupes de rats auxquels il était offert simultanément une coupelle
                  d’eau et une coupelle de whisky. Le premier groupe était nourri au régime « rats des champs » (graines et produits naturels).
                  Le second groupe était nourri en alimentation humaine standard, type supermarché. Le second groupe a touché au whisky, puis
                  est devenu alcoolique alors que le premier n’a jamais eu envie de toucher à l’alcool. Intéressant n’est-ce pas ?
               




Nous parlions plus haut d’agressivité. N’est-il pas curieux qu’avec l’alimentation moderne des vaches, les éleveurs soient
                  maintenant obligés de leur couper les cornes afin qu’elles ne s’éventrent pas en se battant alors que du temps de nos parents
                  les vaches étaient tranquilles et paisibles. Bien sûr que les responsables de cette dégradation comportementale sont les aliments
                  impropres, les produits chimiques introduits, molécules n’existant pas dans la nature donc non reconnues par le vivant qui n’est pas équipé pour les traiter.






LES DÉGÂTS PHYSIOLOGIQUES DE LA CHIMIE
            


On assiste à une véritable réaction en chaîne. Au départ, les sucreries excessives, le café et les multiples édulcorants et
                  conservateurs chimiques (sans compter les médicaments) acidifient l’intestin (qui doit être légèrement alcalin). Les réactions
                  biochimiques ne se font pas correctement. La microflore représentée par des milliards de petits ouvriers qui travaillent à
                  transformer et trier le bol alimentaire s’amoindrit et se détériore. Les villosités intestinales n’arrivent plus à faire leur
                  travail d’absorption, ce qui crée rapidement des carences. Suite à la formation de déchets non traités, il s’installe des
                  charognards nettoyeurs qui travaillent pour leur propre compte dans ce milieu acidifié. Une réaction de défense organique
                  se déclenche.
               



 


Un processus inflammatoire s’installe au niveau des villosités : c’est la diverticulite. Si cette inflammation s’installe en raison d’une absence de correction alimentaire, la paroi intestinale se dégrade laissant
                  passer des macromolécules indésirables (polyméries de lait pasteurisé, vers intestinaux, poisons chimiques, métaux lourds…) dans la lymphe. De là, ces intrus vont aller s’installer dans des coins tranquilles : articulations (aïe !), dents (caries),
                  foie (beurk), reins (warning !), cerveau (gahhh !), ORL (atchoum !), etc., mais aussi dans les organes génitaux (prostate
                  et utérus qu’on enlève pour être tranquille).
               




Mais, il y a surtout, mesdames, les seins, super lieux tranquilles de la circulation lymphatique, le soutien-gorge favorisant
                  de plus la macération et la stagnation des produits de passage issus de l’alimentation… En effet, personne n’ignore qu’une
                  mère qui allaite, sécrète du lait aux épinards après avoir consommé des épinards, du lait à la nicotine quand elle fume et
                  du lait aux pesticides lorsqu’elle consomme les fruits et légumes traités des grandes surfaces, sans compter les dioxines,
                  le DDT, etc. Tant qu’une femme allaite, elle ne risque rien, c’est le gamin qui prend tout… et s’en débrouille souvent avec
                  de l’eczéma (élimination centrifuge), mais on ne peut pas allaiter tout le temps ! Alors, voici le pourquoi de tant de cancers
                  du sein. Les animaux domestiques sont à la même enseigne avec une montée en flèche du cancer de la mamelle. Tout cela parce que l’intestin ne peut plus faire son travail de filtre correctement.






LA FONCTION DRAIN DE L’INTESTIN
            


Au risque de servir du réchauffé, je trouve très éloquente l’expérience pratiquée il y a plusieurs dizaines d’années sur un
                  chien (Dieu pardonne l’expérimentateur). Après lui avoir coupé un bout d’intestin, l’avoir vidé, nettoyé et raccordé en boucle,
                  comme une chambre à air de vélo, on le lui a replacé dans son abdomen. 24 heures après, ce morceau refermé sur lui-même était plein.




Moralité : plus un intestin est encombré, moins il a de capacité à drainer les déchets qui circulent dans la lymphe. On mesure ici les conséquences désastreuses de la constipation qu’il convient de régler à tout prix avec des remèdes non
                  laxatifs, et souvent une modification dans le mode alimentaire.
               






LA FONCTION PSYCHO-HORMONALE DE L’INTESTIN
            


Chacun a pu remarquer la similitude étonnante entre une masse intestinale et un cerveau. De nombreuses expériences ont pu
                  mettre en évidence qu’un certain nombre d’hormones sécrétées par le cerveau, le sont aussi par l’intestin. Par ailleurs, le
                  ventre est reconnu par tous, être le centre de gestion des émotions et que le « cerveau du ventre » est une fonction d’autant
                  plus difficile à gérer qu’elle ne répond à aucune logique, mais à des instincts et des peurs. C’est du ventre que partent
                  les somatisations. Tout se passe comme si le cerveau « de la tête » avait surtout une fonction « écran de conscience » voire
                  « imprimante analytique » des concepts et interprétations des vécus, alors qu’un ventre qui fonctionne bien est intuitif, médium, hypersensitif.




L’expression « se fier à ses tripes » est très avisée. Lorsque vous vous engagez dans une situation nouvelle, et que vous
                  êtes inquiet des conséquences de votre engagement, projetez-vous dans le futur (1 an, 10 ans…) et interrogez votre ventre.
                  S’il n’y a pas une réelle réponse de bien-être, de joie, de détente et d’enthousiasme, n’y allez pas !
               






LA FONCTION IMMUNITAIRE DE L’INTESTIN
            


L’intestin est la première ligne de défense de l’organisme. Lorsque l’on se fait avoir avec des intoxications ou des pathologies
                  infectieuses, c’est parce que cette première ligne n’a pas fonctionné. La muqueuse intestinale contient un nombre de cellules
                  immunes supérieur au nombre total existant dans tout le reste de l’organisme. C’est le premier organe lymphoïde du corps.
                  Parallèlement, on trouve normalement 1014 bactéries interagissant avec le système immunitaire de l’intestin.
               






LES FERMENTS DE RÉNOVATION DE LA FLORE
            


À moins de ne jamais sortir de chez nous et ne consommer exclusivement que les produits de notre jardin, nous sommes tous
                  à divers degrés confrontés à la pollution chimique. Il convient donc d’être vigilants avec notre intestin, premier bastion
                  de notre santé. Pour cela, nous disposons de deux familles de ferments naturels : les probiotiques et les prébiotiques.




Les probiotiques
               


Les plus connus sont les bactéries lactiques et les bifidobactéries largement utilisées dans toutes sortes de produits laitiers
                     fermentés.
                  



 


Leurs caractéristiques :
                  





• rester vivants pendant leur conservation,




• survivre au passage au travers de la partie supérieure du tube digestif,




• en revanche, ils ne colonisent pas durablement l’intestin.





 


Leurs actions :





• ils maintiennent l’équilibre de la flore intestinale en particulier après traitement antibiotique,




• ils combattent l’eczéma atopique,




• ils protègent du cancer du côlon,




• ils préviennent les problèmes de constipation chronique,




• ils réduisent le cholestérol,




• ils réduisent l’intolérance au lactose.








Les prébiotiques
               


Ce sont essentiellement des oligo-saccharides comme l’inuline ou les fructo-oligo-saccharides dont on sait en particulier qu’ils augmentent la proportion des bifido bactéries dans les fèces. Les fructooligosaccharides
                     en augmentant le nombre et l’activité des bactéries productrices d’acide lactique, favorisent l’absorption de certains minéraux
                     (Ca, Mg, Fe, Zn, et Cu).
                  



 


Pour qu’un ingrédient alimentaire puisse être considéré comme un prébiotique, il doit répondre à certaines caractéristiques :





• ne pas être digéré ni absorbé avant d’atteindre le côlon,




• être un substrat sélectif d’une ou plusieurs bactéries commensales ayant un rôle bénéfique,




• modifier la composition de la flore colique dans un sens favorable.










REMISE EN MARCHE INTESTINALE
            


Lorsqu’un intestin est dégradé, enflammé, beaucoup d’aliments deviennent un problème, et surtout les crudités.



 


De fait, il faut impérativement stopper toutes les crudités 
tant que l’intestin n’est pas remis en ordre.



 


La remise en état de l’intestin se fait en 3 phases :




NETTOYAGE – REENSEMENCEMENT – ASSAINISSEMENT



 



➢ CHARBON VÉGÉTAL SURACTIVÉ (2 – 3) : absorbe les toxines de l’intestin. 
1cuil. à soupe dans de l’eau, 2 fois par jour pendant 10 jours. 

NOTA : Il faut boire beaucoup pour ne pas se constiper car le charbon absorbe beaucoup d’eau dans l’intestin.
                  



 


➢ QUANTAFLORE (6) : probiotique contenant 2 milliards de ferments par gélule. 
1 gélule matin et soir pendant 2 à 3 semaines.



 


➢ QUANTAPHYLLE (6) : oxygène l’intestin et harmonise ses fonctions. 
1 gélule matin et soir pendant 3 semaines. 

NOTA : Les personnes ayant l’intestin fragile ou devant manger régulièrement au restaurant ou dans les cantines, ont intérêt à continuer
                     en permanence Quantaphylle à raison d’une gélule par jour.
                  










FRACTURES
         


Après la remise en place des os, ce qui relève souvent de la chirurgie, voyons ce qu’il convient de faire et de ne pas faire.




D’abord, ne jamais prendre le phosphate tricalcique classique qui est du mauvais calcium. Celui-ci risque de se fixer n’importe où, sauf là où il faut, et de former des concrétions
               sauvages dans les articulations.
            




LE CAL OSSEUX
            


Ce qui ne devrait pas être un problème l’est devenu pour de nombreuses personnes accidentées, en raison de diverses déprogrammations
                  dues à la pollution interne.
               




Pour rétablir le programme de formation du cal, il y a plusieurs solutions :



 



➢ QUARTZ CLAIR élixir minéral (3), maître des cristaux : 10 gouttes au coucher (une seule prise suffit quelquefois).




➢ EXTRAIT FLUIDE DE PRÊLE (1), silice organique : 30 gouttes, 3 fois par jour.




➢ BLANC D’ŒUF : sur l’emplacement de la fracture si celle-ci n’est pas ouverte (c’est une méthode africaine qui accélère la
                     soudure d’une façon fulgurante).
                  




➢ VIOFOR JPS (58) : 1 séance par jour – voir chapitre 4 du livre.








LA SOUDURE
            


Les moyens sont là aussi très divers :




Silice, calcium, magnésium sont les 3 pierres d’achoppement.



 


Surtout, ne pas utiliser pour l’apport de calcium, la formule sacro-sainte des produits laitiers. Par contre, on préfèrera :





➢ VITAMINE C NATURELLE (2 – 15) : 3 g par jour. Celle-ci participe activement au métabolisme du calcium.




➢ SYMPHYTUM 9 CH (1) : 20 gouttes, 3 fois par jour. C’est de la consoude (la consoude soude).




➢ CALCAIRE DE VERSAILLES D8 (1) : 1 ampoule par jour à jeun pour nettoyer le système lymphatique des chaînes albuminoïdes
                     entravant les transferts calciques.
                  




➢ CHLORURE DE MAGNÉSIUM (1) : sous forme de Delbiase par exemple (voir la posologie sur la boîte).




➢ ORTIES PIQUANTES à incorporer dans la soupe si l’on est à la campagne ou levain d’orties (2) en ampoules, selon la posologie
                     indiquée.
                  




➢ COQUILLES D’ŒUF dissoutes dans le jus de citron, c’est une recette de grand-mère qui a aussi fait ses preuves.






Remarque concernant la fracture de la clavicule
               


Il s’avère que, depuis 50 ans, la technique médicale n’a fait aucun progrès sur la remise en place de la clavicule après fracture
                     et déboîtement éventuel. En effet, la méthode consiste simplement à immobiliser le bras le long du tronc avec un bandage.
                     Ceci ne met pas vraiment la clavicule en bonne position et entraîne des microdéplacements douloureux lorsque l’on bouge, surtout
                     au lit.
                  




Les rebouteux ne font pas comme cela. Ils lèvent très lentement le coude du patient à l’horizontale sur le côté, mettent en
                     place une boule de tissu sous l’aisselle et rabaissent doucement le bras, puis le resserrent doucement contre le corps. On
                     obtient ainsi un levier de 3e genre qui écarte l’épaule et maintient la clavicule en bonne position. Un bandage autour du thorax maintient le coude appliqué
                     en prenant soin d’interposer un tissu entre le bras et les côtes pour ne pas être brûlé par la sueur. C’est tout.
                  










GRANDES DOULEURS
         


Traiter une grande douleur, c’est une action d’urgence et de compassion. On ne peut pas rester longtemps sous morphine, d’autant
               plus qu’elle agit de moins en moins et qu’il faut donc augmenter sans cesse les doses jusqu’à des limites dangereuses voire
               mortelles.
            




Deux moyens efficaces peu connus :





➢ PROPOLIS PURIFIÉE (41) : 2 gélules à 450 mg toutes les 3 heures – cela marche même dans le cancer des os, et en plus c’est
                  anti-inflammatoire et anti-infectieux
               




➢ VIOFOR JPS (58) : séances de 12 min. – cet appareil à champs magnétiques requiert une forte action analgésique sans compter
                  son haut pouvoir de guérison large spectre y compris dans les maladies dites incurables (SEP – fibromyalgie – SLA…) alors
                  qu’il ne soigne aucune maladie en particulier
               






Une technique plus compliquée





➢ VITAMINE C INJECTABLE (1)






La seule forme pharmaceutique de vitamine C injectable vendue en France la LAROSCORBINE INJECTABLE en ampoules de 1 ml (pour
               compliquer la vie de ceux qui veulent l’utiliser… car les ampoules de 10 ml ont été retirées du marché). Bien sûr, le terrain
               est miné avec de fausses informations limitant les quantités admissibles à des valeurs négligeables sans effet, ceci pour
               ne pas marcher sur les plates-bandes du monopole pharmaco-chimique. Chaque ampoule contient 1 g de vitamine C. Or, il faut
               compter entre 30 et 36 g en moyenne pour obtenir les résultats désirés – ce qui veut dire autant d’ampoules à diluer dans
               un flacon de sérum physiologique de 250 ml, ceci à raison de 2 fois par semaine.
            




Il y a deux conditions pour que la vitamine C soit injectable (en intraveineuse) :




– elle doit être sous la forme ascorbate et non acide ascorbique,




– elle doit être au pH du sang et isotonique avec le sang.




Il faut évidemment trouver une infirmière qui veuille bien effectuer la perfusion. Le risque est nul. Il y a en France et
               à l’étranger, des médecins qui ont une grosse expérience de la méthode, mais ils restent discrets… l’Ordre veille !
            




Anesthésie par programmation mentale en alpha
            


J’ai réalisé un CD avec entre autres une méditation guidée spécialement prévue pour les grandes douleurs. Il s’agit d’une
                  mise en onde alpha du cerveau, suivie d’une imagerie mentale apparentée à la méthode Silva. L’exercice guidé est d’une grande
                  efficacité. Le CD a pour titre « L’amour vainqueur ». Il peut se trouver en librairie ésotérique ou être commandé directement aux Éditions « Info Michel Dogna » – La Perrière
                  – 73270 Villard sur Doron – tél. 06 28 321 677.
               








HERNIE HIATALE
         


Beaucoup de personnes ont une hernie hiatale sans le savoir. On dit qu’à partir de 50 ans, 70 % des gens présentent cette
                  affection.



 


La hernie hiatale est un renflement qui peut évoluer en véritable poche avec le temps, à l’entrée de l’estomac, au niveau
               du cardia, et probablement en raison d’un spasme installé du diaphragme à ce niveau. Le fait de se racler souvent la gorge
               et de remonter de petites glaires est un signe de la présence plus ou moins active de cette hernie.
            




Tant que la hernie est petite, on ne ressent aucun inconvénient, mais, lorsque la poche grossit, elle peut devenir un lieu
               de stagnation alimentaire, en particulier de sucs gastriques corrosifs. D’où des douleurs extrêmement pénibles, surtout après
               les repas.
            




La formation de la hernie hiatale est en rapport avec le stress et l’inquiétude. Qui n’en a pas ?




La médecine officielle ne propose qu’une opération lorsque les douleurs deviennent trop importantes. Le problème est que la
               hernie se reforme ensuite, car, n’oublions pas, c’est un phénomène nerveux.
            




En ostéopathie, étiopathie, chiropractie et autres annexes, on propose des manipulations capables de réduire les hernies hiatales
                  lorsqu’elles ne sont pas trop importantes.




RECOMMANDATIONS ALIMENTAIRES
            


Les personnes atteintes de cette affection doivent faire des petits repas et éviter les soupes qui donnent du volume au bol
                  alimentaire.
               




Attention aux acidités, aux épices, et noter les aliments avec lesquels on a régulièrement des problèmes pendant la digestion.




Il est possible que les crises se calment rapidement dans certaines positions (couché d’un côté ou de l’autre).






REMÈDES
            


La pharmacie française n’a, hélas, pas grand-chose à proposer qui soit satisfaisant. Le seul produit efficace que je connaisse
                  se trouvait dans les pharmacies belges. Il s’agit de :
               




➢ MUTHESA, mais il n’existe plus.








HERPÈS
         


Le virus de l’herpès a tendance à se multiplier dans la zone où il a été contracté. Puis il gagne le ganglion nerveux qui
               se trouve en bas du dos dans le cas de l’herpès génital. Lorsque se produisent les poussées d’herpès ou récidives, il s’agit
               du virus qui emprunte le même chemin nerveux qu’à l’aller et qui resurgit là où il a été contracté après avoir passé une période
               d’incubation au cours de laquelle il s’est multiplié.
            




Ces crises ou résurgences se produisent à des fréquences et intensités variables selon les personnes.



 


Deux formes de virus sont en cause :



 



• Le HSV1 (herpès simplex virus), responsable de l’herpès labial (le bouton de fièvre).

 




• Le HSV2, responsable de l'herpès génital. Il peut également se développer à l’anus, sur les fesses et les cuisses.






ACTION EXTERNE
            


➢ HERPECURE (43) est une lotion huileuse composée de :




Rumex crispus – Corylus avellana – Cerasus vulgaris – Peumus boldus – Olea europea.



 


D’une part, les plantes qui composent l’HERPECURE agissent sur les zones atteintes et permettent de résorber le développement
                  des vésicules et lésions, tout en apaisant l’irritation et la douleur et en réduisant la durée de l’épisode. Ces plantes accélèrent
                  notamment le processus de cicatrisation sans laisser de traces sur la peau.
               



 


D’autre part, en pénétrant dans la peau et dans les tissus de la zone infectée, les principes actifs de la lotion HERPECURE
                  empruntent le même trajet que le virus.
               



 


Ainsi les propriétés antivirales des plantes peuvent agir directement sur le virus en inhibant sa multiplication.




Mode d’emploi
               


Imbiber un coton ouaté et frotter doucement les endroits affectés.

Chez les femmes, il faut en plus imbiber un coton ouaté, l’introduire dans le vagin et le laisser 2 heures. Répéter l’opération
                     1 ou 2 fois par jour pendant 30 jours sans interruption.
                  

L’application locale de la lotion antiseptique et antivirale d’HERPECURE permet d’assécher les lésions et d’éviter les surinfections.
                     Lors de récidives génitales et anorectales particulièrement virulentes, il est conseillé de procéder à 3 applications par
                     jour.
                  

Le plus souvent, un traitement complet ne requiert qu’un seul flacon. Cependant, dans les cas de récurrence, il convient de
                     répéter le traitement et d’ajouter l’application d’HERPECURE en bas du dos afin que la lotion pénètre jusqu’aux ganglions.
                  






Autre alternative :





➢ CITROBIOTIC (17)

Application matin et soir pur.








ACTION INTERNE
            



➢ SAMENTO (29) 
5 gouttes 2 fois par jour et augmenter à 1,5 gouttes.

 




➢ SILICIA 7 (3) 
1 cuil. à soupe (non métallique) 3 fois par jour.








CAS DE L’HERPÈS DE LA CORNÉE
            


C’est une complication qui peut entraîner la cécité. Dans ce cas, le traitement annexe le plus sûr :



 



➢ FEUILLES DE GÉRANIUM (sèches ou fraîches) décoction 
Compresses toutes les 3 heures sur l’œil. 

Préparation : 10 g de feuilles dans 1/10 de litre d’eau. Faire tremper 5 minutes, faire bouillir 10 secondes et laisser infuser 10 minutes.
                  










IRRADIATION
         


Irradiation désigne les possibilités suivantes :



 



• accident industriel (centrales nucléaires),




• accumulation de doses (radiographies, scanner : 2 scanners = 100 radios),




• séances de radiothérapie,




• absorption en quantité d’aliments ionisés (radioactivité gamma),




• pollution par des sites touchés par Tchernobyl (Mercantour, Corse, etc.),




• catastrophes dues à des fuites de centrales,




• proximité de sites pollués,




• contact avec les poussières de sites où l’on a tiré des obus antichars à tête d’uranium appauvri (syndrome de la guerre
                  du Golfe). La France et les États-Unis ont fabriqué et vendu, dans le monde, des quantités industrielles de ces obus radioactifs.
               





 


La solution officielle préconisée en préventif et en curatif est la plus mauvaise de toute la panoplie. Il s’agit de comprimés
               d’iode visant à saturer la thyroïde, celle-ci jouant un rôle majeur dans l’élimination de la radioactivité au sein de l’organisme.
               En effet, celle-ci étant saturée en iode normal ne pourrait plus absorber d’iode radioactif.
            




Mais, que se passe-t-il lorsque l’on est hyperthyroïdien ? L’apport d’iode risque d’aggraver le problème. La distribution
               de pastilles d’iode aux habitants se trouvant à proximité des centrales nucléaires est une dangereuse erreur risquant de mettre
               cette glande définitivement à plat. Et même si cela protège la glande de la radioactivité, qu’en est-il du reste du corps ?
            




QUE FAIRE POUR SE DÉCONTAMINER ?
            


Les moyens ne manquent pas mais, malheureusement, ils ne sont ni connus, ni reconnus, bien qu’il y ait plus de 25 ans que
                  moi-même et bien d’autres, essayons de faire passer les messages.
               



 



➢ ARGILE (1 – 2) : 1 cuil. à soupe d’argile mise à tremper la veille dans un verre d’eau. Les 2 ou 3 premiers jours, ne pas
                     mélanger avant de boire.
               
L’argile est légèrement radioactive. Dans les 12 théorèmes du Principe Unique du Tao, on trouve : « Le grand Yin attire le petit Yin et inversement ». Transcription : « la petite radioactivité attire la grande radioactivité ».
                
L’argile peut aussi s’utiliser par voie externe (bains de boue ou cataplasmes de boue).



 


➢ CHARBON VÉGÉTAL SURACTIVÉ (2 – 3) : 3 cuil. à soupe par jour mais on peut augmenter les doses en cas de nécessité.
                 
Dissoudre la poudre dans de l’eau. Prendre entre les repas. Boire beaucoup pour éviter la constipation. 
Ce produit a la capacité de tout absorber, de tout drainer, y compris les produits radioactifs.






C’est le remède roi des centres antipoison.



 



➢ CHLORURE DE MAGNÉSIUM (1) : 1 sachet de 20 g dans 1 litre d’eau. Dose maximale : 40 ml toutes les 3 heures pour un adulte de 65 kg environ. 
Pour les enfants et les animaux, faire une règle de 3 pondérale. 
Il est connu pour être un grand chélateur de la radioactivité.
                     C’est un produit très yang (amer-salé) qui compense le yin de la radioactivité. Il peut être utilisé simultanément en interne, et en externe pour les
                     brûlures provoquées.
                  



 


➢ MISO (2) : dissoudre 1 cuil. à café de miso dans un bol d’eau chaude. On obtient une sorte de soupe de bouillon Kub. Prendre 4 soupes par jour. 
C’est du soja fermenté vendu en diététique sous forme de pots ou de petits pains sous plastique. Il se garde indéfiniment.
                     Donc à toujours avoir en réserve.
                  






Son histoire remonte à la 2e bombe atomique à Nagasaki où une clinique, dirigée par un médecin maître Zen, s’est trouvée en zone rouge. À savoir qu’avec
                  ce type de bombe, on était, selon l’endroit, soit carbonisé, soit « ionisé », ce qui amenait une mort à petit feu par leucémie.
                  Cette pathologie étant du type yin, ce médecin pensait qu’il serait utile de donner quelque chose de très yang aux malades.
                  Toute la clinique fut donc mise au régime miso et tout le monde fut sauvé.
               






ÉLIXIRS DE MINÉRAUX
            


Ceux-ci ont pour fonction d’effacer le miasme radioactif avec les déprogrammations éventuelles, y compris les douleurs, séquelles
                  et brûlures.
               




Ils se prennent à raison de 10 gouttes au coucher, en alternance 1 jour sur 2 pendant 1 mois.



 



➢ CHALCOPYRITE (3).



 


➢ QUARTZ ROSE (3).



 


➢ MALACHITE (3) : spécial nodules thyroïdiens. Traitement 3 mois.










MALADIE DE LYME (BORRELIOSE)
         


UNE CROISSANCE EXPONENTIELLE
            


Au service hospitalier d’immunologie de Macon, jusqu’en 2006, on détectait 1 cas par an de borréliose ; maintenant, on en
                  est à plusieurs cas par semaine. Aux États-Unis, 1,8 million de cas ont été détectés, mais les experts considèrent que ce
                  chiffre ne représente que 10 % de la réalité, ce qui porterait le nombre de sujets atteints à 18 millions. Pourquoi ce décalage ?
                  Parce que beaucoup de patients de Lyme sont faussement diagnostiqués avec d’autres maladies telles que : la fibromyalgie,
                  le syndrome de la fatigue chronique, la sclérose multiple, le lupus, la maladie d’Alzheimer, la maladie de Crohn, le syndrome
                  de l’intestin irritable et diverses autres maladies plus indéfinissables.
               



 


Curieusement, l’on détecte actuellement de nombreux cas dont l’origine remonte à 15 ans et plus, et qui ont stagné silencieusement
                  sous une forme enkystée depuis, avant de se manifester. Deux explications sont à prendre en considération :
               



 



1. Les populations sont victimes d’une baisse générale de leur immunité, ceci modifiant le rapport de forces avec l’occupant.

 




2. Le développement rapide de nouveaux champs vibratoires ambiants (électrosmog, micro-ondes, ELF, etc.) a entraîné une modification
                     comportementale de la bactérie, comme c’est le cas pour les colibacilles intestinaux qui deviennent subitement agressifs (colibacillose)
                     lorsqu’ils sont soumis à une émanation de stress intense de la part de leur hôte.
                  








COMMENT CELA COMMENCE ?
            


Vous allez vous promener dans les bois, une tique se laisse tomber d’un arbre, et toc ! vous tombe dessus. La sale bête étant
                  munie d’une vrille perce immédiatement un petit trou dans votre peau (sous anesthésie), rentre la tête, et verrouille son
                  ancrage avec les pattes. Là, elle peut à loisir se gorger de votre sang jusqu’à ce que vous vous aperceviez éventuellement
                  qu’une petite boule émerge de votre peau. Rappelez-vous qu’il existe en pharmacie des kits de « démonte-tiques », sorte de
                  mini pied-de-biche avec lequel on dévisse la tique dans le sens anti-horaire.
               



 


En tout état de cause, à chaque retour de promenade, bien explorer la surface de la peau, surtout celle qui n’était pas protégée
                  par les vêtements. À noter qu’il faut éviter d’appuyer sur le ventre du parasite rempli de votre sang, car cela le ferait
                  régurgiter dans votre système sanguin avec l’éventuel Borrelia si la tique est infestée. Il convient toujours de désinfecter
                  l’endroit avec une huile essentielle telle que GIROFLE par exemple.
               



 


En principe, l’infestation se manifeste dans les 3 à 30 jours par l’apparition d’un érythème migrant (rougeur ronde qui grandit),
                  ce qui donne lieu à une alerte que l’on peut traiter localement au « tique toc » qui est une composition spécifique d’huiles
                  essentielles, mais hélas, dans 50 % des cas il peut n’y avoir aucune manifestation.
               






TESTS D’IDENTIFICATION ET DIFFÉRENTES VARIÉTÉS
            


La maladie de Lyme est d’autant plus complexe à identifier qu’elle peut donner lieu à plus de 300 symptômes plus ou moins
                  aléatoires d’ordre physique et psychiques, et allant en s’aggravant avec le temps, jusqu’à devenir dramatiques, tels que douleurs
                  arthritiques paralysantes, myocardites avec troubles rythmiques graves, dépression et confusion mentale, fatigue chronique,
                  etc., ceci se manifestant par poussées.
               




Pour lever le doute, il existe un pré-test français 0 positif – 0 négatif qui coûte 29 €, mais qui n’est fiable qu’à 30 %
                  parce qu’il n’est pas suffisamment spécifique. Ce pré-test est un passage obligé pour accéder au test Western Blott qui est beaucoup plus fidèle et qui coûte 48 €.
               



 


Le Borrelia peut se manifester sous 3 formes principales : SPIRALÉE, en L, KYSTIQUE, et passer de l’une à l’autre forme selon
                  ses besoins stratégiques de survie.
               




Il y a 800 sortes de tiques répertoriées dans le monde abritant près de 25 types de Borrelia dont :



 



• Le burgdorferi (américain) – qui entraîne des inflammations musculaires et articulaires très douloureuses amenant progressivement
                     au fauteuil roulant.
                  




• Le garinii (européen) – neurotoxique qui amène des maladies neurologiques diverses, par exemple au niveau optique ou auditif.




• L’afzelii (asiatique) – qui donne des manifestations cutanées tardives




• Le lusitiana (Portugal).




• Le japonica (Japon)…





 


À noter que tous aboutissent à des pathologies cardiaques plus ou moins gravissimes. Vient enfin une nouveauté : l’encéphalite
                  à tiques (M.E.T.) qui s’est brusquement développée depuis 2003, particulièrement autour du lac d’Annecy. Curieusement, un
                  
                  vaccin est déjà disponible pour le M.E.T. alors qu’il est reconnu que les mutations constantes du Borrelia le rendent pratiquement
                  impossible à piéger.
               






TRAITEMENTS CLASSIQUES
            


La plupart des traitements officiellement proposés sont des antibiotiques et des corticoïdes ; ils sont décevants, inefficaces
                  et même dangereux puisqu’ils ne font que faire retrancher le parasite dans des organes de plus en plus profonds et de plus
                  en plus vitaux sans jamais l’éliminer. En effet, tous les médicaments du type stéroïde, corticoïde ou immuno-suppressifs sont
                  contre-indiqués ; tous les médicaments immunodépressifs sont à proscrire.
               






STRATÉGIE D’ATTAQUE
            


Le Borrelia produit en permanence des neurotoxines qui s’accumulent dans les graisses. Plus la maladie est ancienne et plus
                  la charge de toxines est élevée. Généralement, ce sont les organes les plus faibles qui sont atteints en premier lieu. La
                  première chose à faire est d’éliminer un maximum de toxines, ce qui aboutit à faire régresser très rapidement les symptômes
                  les plus pénibles.
               



 



➢ Donc, premier geste : CHARBON ACTIVÉ (boutique diététique) : 1 cuil. à soupe matin et soir dans de l’eau froide pendant
                     15 jours, puis une cuil. à soupe le soir pendant 3 mois. Boire beaucoup d’eau surtout au début car le charbon a tendance à
                     dessécher l’intestin.
                  





 


Le charbon crée en plus une barrière au niveau intestinal dans le trajet migratoire classique du Borrelia : tissus graisseux
                  – bile – intestin – sang – nerfs. Il faudra réitérer la cure de neutralisation des toxines à chaque fois que des symptômes
                  se remanifesteront tant que le parasite ne sera pas complètement éradiqué.
               



 


TRAITEMENT CURATIF (après les 15 premiers jours de charbon)




Prendre au lever à une semaine d’intervalle :



 



➢ BORRELIA 1000 K : 1 dose (en pharmacies suisses) ;




➢ BORRELIA 10 000 K : 1 dose (en pharmacies suisses).






À renouveler tous les 3 mois jusqu’à cessation des troubles.



 


Pour renforcer le système immunitaire



 



➢ SAMENTO (29) – extrait de griffe du chat d’Amazonie (remède roi).






Pour minimiser les réactions en cascade, commencer par 1 goutte 2 fois par jour ; après quelques jours le taux de microbes
                  diminue considérablement ce qui réduit la production de toxines microbiennes. Augmenter ensuite la dose petit à petit jusqu’à
                  15 à 20 gouttes maximum 2 fois par jour si tout va bien. Le dosage efficace de Samento varie d’un malade à un autre.
               




Par ailleurs, il est nécessaire de boire pendant la cure de Samento de grandes quantités d’eau pour évacuer les toxines le
                  plus rapidement possible et l’on peut même aider l’organisme en prenant un dépuratif.
               





➢ CUMANDA (29) – remède d’Amazonie complémentaire : 4 à 10 gouttes 2 fois par jour.

 




➢ PROPOLIS PURIFIÉE (41) : 4 gélules / jour.

 




➢ ARGENT COLLOÏDAL (25) : 1 demi-bouchon doseur ou 1 cuillère à café + eau – 2 à 3 fois par jour.





 


Pour réparer les cellules nerveuses



 



➢ CORDYCEPS champignon tibétain (La calebasse verte T 01 45 85 88 00) – voir notice.

 




➢ HUILE DE LIN (en diététique) cocktail oméga 3 / oméga 6 : 4 cuil. à soupe / jour.





 


NOTA :





1. La borreliose est une maladie tenace. Il peut falloir plusieurs années pour en venir à bout. Il arrive en outre que la
                     clôture de la maladie se manifeste par la réapparition de l’érythème du départ.
                  




2. Il ne faut pas perdre de vue que le cycle transformation du Borrelia d’un état à l’autre est de 4 semaines. Ceci signifie
                     qu’il convient de toujours appliquer différents remèdes en alternance dont la durée est au moins de 6 semaines.
                  




3. L’expérience nous a montré que le TIQUE-TOX (complexe aromatique) agit plus efficacement dans les cas d’infestation récente.










MALADIES DU MERCURE
         


Le problème du mercure est tellement grave et sous-tend tellement de syndromes dits incurables qu’il est nécessaire d’effectuer
               ici une sorte de synthèse panoramique du sujet.
            




Sans prétendre détenir LA solution des maladies majeures en relation avec le mercure, la médecine n’étant pas une science
               exacte et les malades étant d’une infinie variété, il y va néanmoins d’un devoir civique de diffuser certaines informations
               exceptionnelles issues de travaux de pointe non officiels, mais ayant largement fait leurs preuves depuis plus de 10 ans,
               c’est-à-dire ceux du Dr Klinghardt et du Dr Patricia Kayne (USA).
            



 


Voici les 4 principaux symptômes qui témoignent d’une probable intoxication au mercure :




– douleurs intenses,

– paresthésies,

– troubles importants du sommeil,

– dépression sans motif majeur.




Quels sont les organes les plus touchés ?





• le système nerveux,




• le cerveau (perte de la mémoire immédiate « d’une pièce à l’autre »,




• les gencives (parodontose),




• la vue,




• l’audition,




• l’odorat et le goût.





 


Quelles sont les principales sources du mercure ?





• les plombages dentaires,




• les vaccins (thiomersal),




• les gros poissons,




• la mère (par le placenta et le lait).





 


Quelles peuvent être les maladies résultantes ?





• la sclérose en plaques,




• le Parkinson,




• l’asthme,




• les allergies,




• l’autisme,




• la polyarthrite évolutive (PE),




• la sclérose latérale amyotrophique (SLA),




• le cancer,




• le sida,




• la maladie d’Alzheimer,




• les maladies auto-immunes (sur un plan multifactoriel ou pas).





 


Il y a trois sortes de stockage du mercure :





• le mercure métallique,




• les sels de mercure,




• le méthylmercure (organique, le plus dangereux).






LES DIFFÉRENTS CHEMINS DU MERCURE DANS LE CORPS
            


Les vapeurs de mercure qui se dégagent des amalgames sont les plus nocives. À savoir qu’une bille de mercure laissée à l’air
                  libre s’évapore et disparaît en quelques jours ou semaines selon la grosseur.
               



 


En 7 ans, la moitié du mercure d’un amalgame s’évapore, 
dont 80 % vont se loger dans le système nerveux.



 


Sachant qu’une obturation pèse en moyenne 500 à 1 000 mg, il y a souvent près de 500 mg de mercure stocké. La dose mortelle
                  de méthylmercure est de moins de 1 000 mg, c’est-à-dire 2 amalgames. Nous ne mourons pas parce que le corps a le temps de répartir le mercure dans différents endroits.




Le nerf olfactif conduit directement le mercure dans le système limbique qui contrôle nos émotions. C’est ce qui explique
                  les désordres émotionnels, dépressions et dépendances (alcool, tabac, drogues).
               

Un second trajet du mercure passe par les membranes de la bouche, les muqueuses buccales, puis les nerfs en direction de la
                  moelle épinière et du tronc cérébral. Cela prend 24 heures. Au bout de 24 autres heures, le cerveau est complètement imprégné
                  de mercure. On ne fait là que citer des études.
               




Il existe une barrière entre le sang et le cerveau et cette barrière se trouve endommagée par le mercure. À ce moment, de
                  nombreuses toxines qui n’avaient pas d’accès peuvent franchir cette barrière, ce qui explique la longue liste d’intoxications
                  neurologiques.
               




Il y a 40 ans, Max Tenderer avait déjà découvert et exposé tous ces dégâts dus au mercure. Il a été professionnellement démoli.
                  Aschner et Afazian sont les deux chercheurs américains qui ont publié les plus importantes études sur le mercure et qui, en
                  outre, ont été reconnues presque à l’unanimité.
               




La voie intestinale est la plus courante et, contrairement à ce que l’on pourrait croire, c’est peutêtre la moins grave, car
                  le taux d’absorption de la paroi intestinale n’excède pas 5 à 7 %.
               



 


Il est important de savoir que les bactéries de la bouche et de l’intestin 
transforment le mercure en méthylmercure qui est
                     50 fois plus toxique.




(C’est là le problème de la salive chargée de mercure des amalgames.)



 


Les poumons sont aussi une porte d’entrée importante du mercure. À chaque fois que nous inspirons par la bouche, l’air effleure
                  les dents et des vapeurs de mercure partent dans les poumons.
               






LES SOURCES MULTIPLES D’INTOXICATION
            


Le mercurochrome a été, pendant longtemps, la méthode officielle de désinfection de toutes les blessures et a fait des dégâts à long terme,
                  car l’intoxication est cumulative. Fait dramatique, les mères filtrent le mercure au travers du placenta et s’en servent de
                  poubelle. Les bébés naissent intoxiqués préalables et, beaucoup n’auraient que peu de dégâts si on ne les achevait pas avec
                  le mercure des vaccins. Là, c’est souvent la catastrophe sous des formes multiples, d’autant plus qu’un enfant de 5 ans, pour qui on a scrupuleusement respecté le calendrier vaccinal, a reçu théoriquement 33 vaccins au thiomersal.



 


Le mercure est partout : dans les gouttes auriculaires, les gouttes oculaires – toujours en tant que bactéricide, dans les
                  produits pour nettoyer les lentilles de contact, dans les fongicides, les bactéricides, les peintures à base de latex.
               



 


Les gros poissons (qui mangent les petits) 
ont 200 fois plus de mercure dans leur chair.




Sur 20 générations, les requins et les orques sont devenus gravement atteints. Ne mangez surtout pas de steak de requin. Leur
                  nageoire caudale qui sert à faire de la soupe pour les riches Japonais est saturée de mercure. Les requins sont rejetés ainsi
                  à la mer et condamnés à mourir de faim, faute de moyen de locomotion. Mais il y a une justice : les consommateurs de nageoires
                  vont mourir aussi… du mercure.
               






MÉTHODES DE DÉSINTOXICATION
            


Le plus urgent au départ est de mettre en place un régime alimentaire avec :



 


➢ DES HUILES, DES GRAISSES, DES MINÉRAUX ET DES ÉLECTROLYTES.




Le mercure se fixe aux endroits qui étaient normalement réservés aux bons minéraux. Quand le corps est saturé en minéraux
                  (calcium, magnésium, mobyldène, zinc…), il se créé une concurrence aux points de liaison chimique et le mercure est délogé.
               




Les électrolytes servent à la conduction ionique dans les liquides organiques. L’électrolyte le plus simple et le plus universel
                  est l’eau de mer que l’on peut consommer sous forme de :
               



 


➢ QUINTON HYPERTONIQUE (2 – 3) : 2 ampoules par jour.



 


Maintenant, il peut se produire des phénomènes de type allergie pendant une désintoxication. Si, par exemple, nous prenons
                  de fortes doses de calcium – le calcium déloge et libère le mercure – celui-ci donne des symptômes d’empoisonnement. Le corps
                  apprend vite et met en place un réflexe conditionné qui confond mercure et calcium. Ainsi, il réagira ensuite au calcium comme
                  si c’était du mercure.
               



 


C’est pour cela que chaque désintoxication 
est prise pour un empoisonnement par le corps.



 


Dans ce cas, il faut alors faire une pose et utiliser d’autres produits. Il ne faut pas s’entêter à suivre un protocole, mais
                  jouer avec plusieurs alternatives :
               





➢ LE PETIT LAIT DE CHÈVRE (2) est un excellent électrolyte qui contient 3 acides aminés propices à la désintoxication : la valène, la leucine et l’isoleucine.
                  
La dose : 2 verres de petit lait de chèvre par jour.

Cela marche pour des intoxications graves.

 




➢ LA CHOUCROUTE CRUE (2) est une autre méthode :
1 cuillère à soupe, 4 fois par jour, avant chaque repas.

La choucroute contient de la méthionine, des acides aminés à propriétés détoxifiantes et des fibres qui capturent les métaux
                     lourds.
                  

 




➢ LA PECTINE DE POMME (2) est aussi excellente à raison de 1 cuillère à café bombée par jour (en épicerie – gélifiant pour confitures).
                  
NOTA : La pectine de pomme a en outre été utilisée avec succès pour éliminer le césium 137 à Tchernobyl.
                  

 




➢ LE XENOSULF (40) est un complexe récent qui a l’avantage de neutraliser les métaux lourds qu’il piège avant de les diriger
                     vers la sortie. 1 à 2 comprimés matin et soir.

 




➢ LE POLAR CLEANER (48) – grillage à polarisation alternative qui a la propriété de déloger métaux lourds et poisons cellulaires
                     (voir dans le chapitre « Nouvelles technologies énergétiques »). Avantage : c’est un achat à vie.

 




➢ LE CHITOSAN (diététiques suisses) 
C’est un produit asiatique obtenu à partir d’insectes et de carapaces de crustacés. 

             Il a la propriété de capter le mercure dans l’intestin. Le chitosan a fait l’objet de plus de 60 articles scientifiques en
                     provenance de l’Asie. Posologie : voir notice.
                  








LES SUBSTANCES INJECTABLES
            


➢ LE DMPS (5) :




C’est une substance soufrée qui capte puissamment les sulphydriles mais aussi le mercure, le plomb, le cadium et le cuivre.
                     Ce produit est autorisé en Allemagne mais réservé aux hôpitaux en France. Il s’injecte en intraveineuse (chélothérapie).




À ce propos, le Dr Klinghardt a fait, il y a 10 ans, une découverte : l’intoxication au mercure atteint aussi le système nerveux
                  intestinal et 95 % de la sérotonine ne sont pas produits par le cerveau mais par l’intestin. Cela veut dire que 95 % des neurotransmetteurs
                  et hormones du bien-être sont fabriqués par l’intestin. C’est ainsi qu’il eut l’idée de pratiquer les injections de DMPS dans
                  certains segments de l’intestin plutôt que dans les veines.
               




Sur un cas comparatif effectué sur un dentiste, l’injection veineuse de 5 cm3 de DMPS a libéré 2 µg de mercure, alors que l’injection abdominale de 0,5 cm3 de DMPS en a libéré 1 500 µg – cela fait 1,5 mg qui est une dose mortelle pour qui aurait bu l’urine du patient. Ceci conduit à injecter le DMPS dans les endroits chargés plutôt que de mobiliser tout l’organisme.



 


➢ LA VITAMINE C INJECTABLE (1)




Bien qu’elle soit farouchement combattue en France, cette méthode venant de Linus Pauling, deux fois prix Nobel, a largement
                  fait ses preuves. Elle doit être administrée à haute dose en perfusion, à raison de 30 à 36 ml dans du sérum physiologique injectable, ceci 2 fois par semaine. La seule qui existe (en ampoules de 1 ml) est la Laroscorbine injectable (1). C’est une méthode de désintoxication très puissante.
               






PROGRAMME DE DÉSINTOXICATION
            


La première règle est que, pendant un programme de désintoxication, IL EST INDISPENSABLE DE SE GAVER DE PROTÉINES ET D’HUILES.




1. La restauration neurologique
               



➢ Commencer par l’HUILE DE LIN (2) : 3 à 4 cuil. à soupe par jour dans les aliments. (Tenir au frigo).





 


Consommer du poisson en évitant le thon, le saumon et autres gros poissons ; et cela pour renourrir les cellules nerveuses
                     et restaurer leur membrane. Mais attention, la cuisson détruit en partie les oméga 3 ; le poisson cru à la japonaise paraît
                     le plus judicieux, c’est-à-dire cuit à froid par le citron.
                  




Les huiles de poisson (flétan) sont excellentes.




Attention, les végétariens ont souvent des régimes hypoprotéiniques et ils manquent alors des acides aminés indispensables
                     à l’élimination des métaux lourds – d’où désintoxication difficile.
                  

Faire un jeûne pendant une désintoxication 
serait totalement catastrophique.






2. La désintoxication
               


Voir plus haut.






3. La conduction ionique et la recharge minérale
               


Les chélateurs risquent d’emmener des métaux utiles en même temps que les métaux lourds. Par ailleurs, nous savons qu’un bon
                     électrolyte des liquides cellulaires est indispensable. Pour cela, on prendra :
                  





➢ QUINTON HYPERTONIQUE (2 – 3) : 2 à 4 ampoules par jour.










LE TEST MÉTAUX LOURDS « MELISA »
            


En collaboration avec le professeur Vera Stejskal de l’université de Stockholm, le laboratoire ATEGIS a développé le test
                  MELISA, permettant de mesurer avec fiabilité la susceptibilité des patients aux métaux lourds. MELISA est le terme abrégé
                  pour MEmory Lymphocytes Immuno Stimulation Assay ».
               



 


Il s’agit d’un examen qui permet de déterminer si les lymphocytes T d’un patient possèdent génétiquement des récepteurs membranaires
                  pour des métaux lourds couplés à des structures organiques. En effet, un métal n’est pas antigénique par lui-même. Il doit
                  être couplé à un transporteur dont il a modifié la structure. Les lymphocytes T du patient sont mis en culture en présence
                  de différentes formes de métaux lourds et d’autres types de composés susceptibles de stimuler la croissance des lymphocytes
                  pourvu des récepteurs pour les antigènes ajoutés au milieu de culture.
               



 


Les résultats confirment que les métaux lourds sont des haptènes et qu’ils sont bien des facteurs étiologiques de pathologies
                  auto-immunes et neuro-dégénératives. Notons également que de nombreux vaccins contiennent du mercure et de l’aluminium. Depuis
                  janvier 2001, la FDA américaine a interdit aux États-Unis la présence de ces métaux toxiques dans les vaccins.
               




18 éléments peuvent être testés au choix, dont :




Hg++ – MeHg+ – PhHg+ – EtHg+ –Ag –Au – Cd – Ni – Pd – Sn – Ti – Pt – Cr – Cu – Pb – In –Al – Co. 




Des pathologies d’étiologie inconnue
               


Dans les pays industrialisés, la vie moderne a entraîné l’apparition de nombreuses pathologies d’étiologies inconnues. Parmi
                     celles-ci, on peut citer le syndrome de fatigue chronique, les poly-allergies, les maladies auto-immunes telles que la sclérose en plaques et la polyarthrite
                        rhumatoïde, certaines formes de cancer, la maladie d’Alzheimer, la myofascite à macrophages, etc. En dépit de recherches intensives, les traitements de ces cas pathologiques s’avèrent décevants.
                  



 


Les plaintes de patients souffrant du syndrome de fatigue chronique sont souvent considérées d’origine psychosomatique, alors
                     qu’elles peuvent être prémonitoires soit d’un état d’intoxication par des métaux lourds, soit d’une virose chronique ou d’une
                     maladie auto-immune liée à un état de suroxydation. Il est évident que l’étiologie de ces pathologies est multifactorielle,
                     et l’on commence à comprendre qu’une dysbiose intestinale, de même que l’oxydation de substrats physiologiques peuvent conduire
                     à des pathologies auto-immunes. Les métaux lourds sont largement impliqués dans la génération de radicaux libres. Par ailleurs, le mercure par exemple, bloque l’activité du glutathion et peut aussi déplacer les métaux physiologiques :
                     le plomb inhibe l’érythropoïèse, le cadmium déplace le zinc…
                  




De plus, une structure protéique modifiée soit par oxydation, soit par la liaison avec un métal lourd, devient antigénique
                     et conduit à la production d’anticorps qui peuvent déclencher de cette façon des maladies auto-immunes.
                  






Des sensibilités différentes
               


On a pu montrer qu’il fallait une prédisposition génétique pour développer des symptômes d’hypersensibilité à un métal lourd,
                     et que tous les individus n’étaient pas sensibles au mercure de la même façon. D’après les premières statistiques, 5 à 8 %
                     de la population européenne est génétiquement hypersensible au mercure des amalgames dentaires. Par contre, on atteint plus de 34 % pour le nickel. Cet élément n’apparaît heureusement pas dans les amalgames ; mais, il
                        se distille discrètement par le biais de la cuisson systématique dans des casseroles en inox (fer + nickel), rarement mises
                        en cause.




Étant donné que des facteurs génétiques prédisposent aux maladies auto-immunes déclenchées par les métaux lourds, le dosage
                     des métaux toxiques dans le sang ou les urines apporte peu d’informations hormis celles reflétant une réelle intoxication.
                     Il est d’ailleurs courant de noter des valeurs normales de mercure dans le sang ou les urines chez des patients présentant
                        pourtant des résultats positifs au test MELISA quant aux dérivés du mercure. Il est donc nécessaire de faire appel à des marqueurs biologiques susceptibles de pouvoir objectiver les plaintes du patient
                     qui vient, par exemple, consulter pour un syndrome de fatigue chronique.
                  




Mode opératoire :



 


Contact : Laboratoire ATEGIS 
Avenue des Mésanges – B 1813 Wavre – Belgique 
Tél. 0032 / 10 849 849










MONONUCLÉOSE
         


C’est la maladie dite « du baiser » parce que le virus semble se transmettre souvent par la salive. Elle se manifeste en prépondérance
                  chez les jeunes gens en commençant par une fièvre, une angine et des adénopathies (gonflement et inflammation ganglionnaire).
                  L’analyse de sang révèle 60 à 80 % de monocytes.



 


L’adénite témoigne d’un débordement des défenses immunitaires. Les ganglions sont la douane qui sépare la lymphe du sang.
               C’est dans la lymphe (les fameuses humeurs des médecins de Molière) que doivent se résoudre les attaques des poisons, bactéries
               et virus. S’il y a débordement dans le sang, il y a risque de septicémie. Les ganglions font donc tout ce qui est possible
               pour protéger le sang. Quoi qu’il en soit, le fait de constater cette pathologie témoigne d’une dépression immunitaire au
               départ, et ceci doit faire l’objet de toute l’attention. Mais, en urgence, il faut combattre l’infection.
            




REMÈDE D’ATTAQUE
            



➢ PYROGÉNIUM 9 CH (1) : 1 dose tous les 3 jours, 5 fois de suite.

 




➢ CUIVRE OLIGO (1) : 1 ampoule au lever.

 




➢ MÉLANITE élixir minéral (3) : 10 gouttes au coucher.

 




➢ CITROBIOTIC (2 – 3) : 30 gouttes, 3 fois par jour dans de l’eau.

 




➢ ARGENT COLLOÏDAL (35) : 1/2 bouchon + eau, 2 à 3 fois par jour (garder sous la langue).






En externe
               



➢ FOMALHAUT (3) : complexe aromatique en friction ventre, reins, bras et cuisses, et surtout sur les ganglions : 2 à 3 fois par jour.

 




➢ À défaut, on peut utiliser de l’HUILE ESSENTIELLE D’ORIGAN (2) diluée à 10 % dans de l’huile d’amandes douces ou autre.










CURE DE CONSOLIDATION
            


Il convient de renforcer le terrain général pour ne pas être la proie d’autres affections du même type. Je conseille donc :



 



➢ QUINTON HYPERTONIQUE (2 – 3) : 1 ampoule au lever et au coucher pendant 1 mois.










OPÉRATION CHIRURGICALE
         

(Avant et après)


PRÉPARATION PSYCHOLOGIQUE
            


Comme me disait un vieil ami : « On préfère aller faire un tour au Club Med. » et l’on est en droit d’avoir un peu le trac.
                  Il sera donc judicieux de prendre au moins une semaine avant :
               



 



➢ GELSEMIUM 30 CH (1) : 1 dose à jeun,

ainsi qu’une seconde dose la veille ou le jour de l’opération.








PRÉPARATION PHYSIOLOGIQUE
            


Un autre problème est la crainte d’une hémorragie. Pour cela, on peut déjà prendre en préventif, juste avant l’opération :



 



➢ CHINA 15 CH (1) : 1 dose à jeun également.





 


Maintenant, il y a le double problème du choc opératoire et de la prophylaxie. Deux remèdes complémentaires se justifient :



 



➢ VITAMINE C NATURELLE (2 – 15 – 44) : 4 g par jour. L’organisme en demande beaucoup en cas de stress. Tous les hospitalisés sont en carence de vitamine C (ascorbémie).
                  

 




➢ CHLORURE DE MAGNÉSIUM (1), le grand classique : sachet de 20 g à mettre dans 1 litre d’eau. 1/2 verre matin et soir.








L’APRÈS IMMÉDIAT DE L’OPÉRATION
            


Il convient de préparer d’avance :





➢ ARNICA 9 CH dilution (1) : 20 gouttes, 3 fois par jour pour le choc physique. NOTA : Attention avec l’Arnica en teinture-mère (normalement 7 gouttes, 3 à 4 fois par jour) qui risque de cumuler les effets avec des anticoagulants donnés dans les cliniques.
                  

 




➢ CITROBIOTIC (2 – 3) : 30 gouttes, 3 fois par jour. Anti-infectieux maintenant renommé.
                  





 


Mais il ne faut pas oublier les possibilités des HUILES ESSENTIELLES que l’on peut utiliser par voie externe en toute sécurité,
                  en particulier sous la plante des pieds, en solution 10 à 20 % dans de l’huile d’amandes. Ainsi peut-on se prémunir contre
                  les maladies dites nosocomiales avec :
               





➢ H.E. d’ORIGAN, de RAVENSARE, de SARIETTE, de TEA TREE, de GIROFLE, de LAURIER NOBLE (2), soit en différents mélanges, soit
                     en unitaire au choix.
                  

 




➢ EMX (53) – complexe probiotique très efficace,

2 à 4 cuillères à soupe par jour.





 


Enfin, il est toujours bon de se prémunir en cas d’une réaction imprévue de :





➢ RESCUE REMEDY (2 – 3) : Remède de sauvetage du Dr Bach qui a fait maintes fois ses preuves – 5 gouttes sur la langue en
                     cas d’urgence en attendant les premiers secours.
                  






Ce petit flacon est à avoir toujours sur soi en prévision ou pour d’autres personnes.






PROBLÈME DES ANTIBIOTIQUES
            


C’est à chacun de décider en accord avec les médecins, de choisir, voire imposer l’abstention d’antibiotiques (décharge à
                  l’appui) en utilisant des traitements naturels, ou de combiner les deux, ce qui est aussi possible – à moins que l’on décide
                  de ne faire intervenir les antibiotiques qu’en dernière limite.
               






DÉPOLLUTION POSTOPÉRATOIRE
            


Il y a 2 matières à dépollution : l’anesthésique et éventuellement les antibiotiques et certains médicaments chimiques. Cette
                  opération n’est pas urgente. Il convient de laisser agir les produits si cela est nécessaire. Mais, lorsque l’on est tiré
                  d’affaire, il faut nettoyer.
               




Le meilleur absorbant multifonctions est :





➢ CHARBON VÉGÉTAL SURACTIVÉ (2 – 3) : faire une cure de 10 à 15 jours, à raison de 1 cuil. à soupe 2 fois par jour dans de l’eau.








RÉCUPÉRATION
            


Pour se refaire une santé, le plus simple, le plus naturel et le plus efficace :





➢ QUINTON HYPERTONIQUE (2 – 3) eau de mer stérilisée par microfiltration à froid, 1 ampoule matin et soir.





 


Tout ceci n’exclut pas une hygiène de vie attentive : 
nourriture saine, activité physique minimum et bol d’air quotidien.








OSTÉOPOROSE
         


On a fait de l’ostéoporose la nouvelle psychose de la femme ménopausée. La femme moderne aurait tendance à se déliter en petits
                  morceaux dès lors qu’elle se trouve « déréglée ».



 


La médecine orthodoxe a assimilé ce phénomène d’une façon quasi inéluctable à une carence œstrogénique du second âge, idée
               largement entretenue par les laboratoires pour le plus grand bien de leur chiffre d’affaires d’hormonothérapie. En fait, des
               études ont montré qu’il est normal que la femme ménopausée fasse l’objet d’une légère baisse de calcémie ; et il en va de
               même des femmes qui allaitent. Ce phénomène naturel se moque des normes de la médecine ; et il est apparu que lorsque l’on
               veut remonter à tout prix le taux de calcémie de ces groupes de femmes, on induit un terrain cancérinique.
            




J’ai déjà largement dénoncé l’utilisation des hormones animales du Laboratoire Prémarin qui martyrise chaque année plus de 100 000 juments gravides, les maintenant debout jour et nuit, immobiles dans des box avec
               une sonde urinaire permanente. Ces juments, souffrant d’œdèmes des pattes et d’escarres, sont tenues en état de soif avec
               25 litres d’eau par jour au lieu de 40 litres, pour mieux concentrer les urines et faciliter l’extraction hormonale. Depuis,
               ce type d’hormones a été dénoncé comme étant cancérigène dans les 5 ans et générateur de dépression (c’est le transfert du
               martyre des juments).
            




QUELS SONT LES SYMPTÔMES ?
            


Les femmes atteintes d’ostéoporose peuvent avoir :





• des douleurs osseuses,




• de la fatigue chronique,




• des phénomènes dépressifs,




• des fractures lors de petites chutes ou de chocs courants.






Un bon moyen de faire le point de l’état osseux est de faire pratiquer une densimétrie osseuse. C’est un système simple et non traumatisant.
               






QUE SE PASSE-T-IL EN FAIT ?
            


En médecine anthroposophique, on parle de phénomène d’excarnation anticipée, une dématérialisation, en fait on n’est plus
                  assez dans la matière. Sur le plan profond, le squelette correspond au corps causal en relation avec notre mémoire totale
                  (y compris inconsciente). En psychosomatique, l’on dit que les maladies des os sont en rapport avec les séquelles d’une dévalorisation
                  de soi.
               




Mais, de même qu’il faut toujours un papa et une maman pour créer un enfant, il faut rassembler aussi deux causes pour générer
                  une maladie, nous allons dire une cause psychique et une cause physique ; cette dernière est dans ce cas alimentaire. La médecine orthodoxe prône qu’il faut boire beaucoup de lait et manger beaucoup
                  de fromage, alors que les spécialistes de haut niveau conseillent vivement d’éviter ces produits – et je suis d’accord : le calcium laitier est du calcium peu assimilable, se déposant sous forme de « tartre » dans les coins tranquilles. Par ailleurs,
                     les produits laitiers encrassent le système lymphatique et y créent des albuminoïdes qui piègent le calcium circulant.



 


Reste le problème électrolytique des liquides extracellulaires qui, étant trop chargés, créent un véritable court-circuit
                  électrique interne. Les os devenant anodes et les artères cathodes, il y a migration du calcium des os vers les artères :
                  c’est la maladie de Paget.




Retenez que dans les pays où l’on ne consomme pas ou peu de produits laitiers, l’ostéoporose n’existe pas.




Un bilan du sulfate de DHEA peut aussi être utile afin de connaître votre âge biologique. Il suffit d’une simple prise de
                  sang demandée par votre médecin (homéopathe).
               




En cas de manque de DHEA, une correction homéopathique pourra être faite avec DHEA 4 CH pendant 1 mois.






DES REMÈDES MAJEURS
            



➢ VANADIUM (26) : 1 bouchon doseur au lever, 15 min avant le petit déjeuner.

 




➢ CALCAIRE DE VERSAILLES D8 (1) – (déchélateur lymphatique) : 1 ampoule au lever.

 




➢ SILICIA 7 (3) ou silice organique : 4 à 6 capuchons par jour.

 




➢ VIOFOR JPS (58) : 1 séance par jour. (Voir chapitre 4 du livre.)
                  








DES REMÈDES ANNEXES
            



➢ SELS CALCAIRES NUTRITIFS WELEDA 1 et 2 (1) : 1 dose matin et soir alternés.

 




➢ PRÊLE décoction (1 – 2) : 40 g dans 1 litre d’eau. Tremper 8 heures ou une nuit. Bouillir 15 min. Infuser 20 minutes. Filtrer.
                     Compléter à 1 litre avec de l’eau. Garder au frigo.
                  
3 tasses par jour pendant 1 mois.

 




➢ VITAMINE C NATURELLE (2 – 15) : 2 à 3 g par jour.








DÉCALCIFICATION DE LA MÉNOPAUSE
            



➢ SYNERYAM (17) précurseur de DHEA 
1,5 ml matin et soir + gel en application : 1/2 cuil. à café sur l’abdomen, le haut de la poitrine, l’intérieur des bras et
                        des cuisses.




➢ SAUGE (2) en tisane 
Faire bouillir une pincée de feuilles dans l’équivalent d’une tasse d’eau. Bouillir 3 minutes exactement,
                     pour évaporer les essences neurotoxiques.
                  
1 à 2 tasses par jour.










POLYARTHRITE RHUMATOÏDE
         


La polyarthrite rhumatoïde est une inflammation membranaire des articulations entraînant raideur, rougeur, douleur, chaleur
                  et même enflure articulaire.



 


Cette inflammation peut s’étendre au cartilage, aux ligaments, aux muscles et à l’os, provoquant à la longue des déformations.
               Contrairement à l’arthrose, cette affection peut s’étendre un peu partout dans le corps. On la classe dans la catégorie des
               maladies auto-immunes.
            




La polyarthrite rhumatoïde s’attaque généralement aux articulations des mains, des pieds, des épaules, des genoux, des hanches.
               En même temps, le malade ressent une fatigue permanente, une raideur et un endolorissement généralisé, de même qu’une perte
               de poids et d’appétit pendant les poussées.
            



 


Les facteurs de risques reconnus sont :





• être porteur du gène HLADR4,




• subir un niveau élevé de stress,




• présenter une infection virale,




• présenter une allergie alimentaire.






JEÛNER POUR SOULAGER L’INFLAMMATION
            


De nombreuses études ont prouvé que le jeûne permet de soulager en quelques jours les douleurs de l’arthrite rhumatoïde. La
                  longueur du jeûne est à définir pour chacun. Commencer par un essai de 3 jours puis, une autre fois, 10 jours (le jeûne hydrique
                  consiste à ne pas manger et à boire de l’eau chaude ou froide).
               




Il convient de faire précéder un jeûne par une journée d’alimentation légère avec une purge à l’appui pour ne pas être indisposé
                  (céphalées, coliques, nausées).
               




Pendant un jeûne, il est normal que l’on ait la langue chargée, une mauvaise haleine et même des boutons. C’est le grand ménage.
                  Il ne faut pas craindre les carences. Celles-ci n’existent généralement plus au bout de 6 jours, même s’il y en avait avant.
                  En sortie de jeûne, se réalimenter avec modération : légumes cuits et fruits le premier jour.
               




Par ailleurs, il est très recommandé de suivre un régime végétarien lorsque l’on est affligé de ce syndrome car la viande
                  se présente comme un facteur aggravant.
               






LES REMÈDES LES PLUS EFFICACES
            



➢ VITAMINE C NATURELLE (2 – 15) : 4 g par jour. Pour des comprimés à 700 mg, cela fait 6 comprimés.
                  

 




➢ SAMENTO (29) 
3 gouttes + eau, 2 fois par jour. Augmenter progressivement à 15 gouttes.

 




➢ EAP CALCIQUE (éthanol amino-phosphate) (54) : protecteur des membranes cellulaires dans les maladies auto-immunes. 
6 gélules, 5 jours sur 7 aux repas.

 




➢ CURCUMA LONGA (2) qui a démontré ses effets anti-arthritiques. 
600 mg par jour (ou 6 à 8 cuil. à café).

 




➢ AGAR – AGAR (2) (algue gélifiante) : puissant oxygénant cellulaire.
1 cuillère à café bombée dans de l’eau, 1 fois par jour.

 




➢ GENACOL (17) 
3 à 6 capsules au coucher avec beaucoup d’eau.

 




➢ VIOFOR JPS (58) 
1 séance par jour. (Voir chapitre 4 dans le livre.)
                  








SPONDYLARTHRITE ANKYLOSANTE
            


C’est une maladie cousine de la polyarthrite rhumatoïde, mais beaucoup plus rare et qui affecte surtout les jeunes hommes.
                  Elle entraîne une rigidité progressive, une douleur dans le dos, le cou, les hanches, les côtes, les épaules et le torse.
               




À la longue, les vertèbres peuvent se souder. La douleur commence généralement dans l’articulation sacro-iliaque et monte
                  progressivement dans le milieu du dos. Même si la maladie se présente par poussées épisodiques, les dégradations progressent
                  avec le temps.
               



 


Le lever du matin est particulièrement pénible, avec possibilité de malaises dans la poitrine, inflammation des yeux, fatigue.
                  Le malade tend à se tenir de plus en plus voûté.
               




La médecine officielle ne propose que des anti-inflammatoires (AINS).



 


Le traitement de la polyarthrite rhumatoïde (voir plus haut) reste valable pour ce syndrome.








POUSSÉE D’HYPERTENSION
         


Rappelons d’abord que la tension présente 2 chiffres :

– le chiffre haut qui est la pression sanguine en systole cardiaque (contraction). Elle est standard entre 12 et 14.
            

– le chiffre bas qui est la pression sanguine résiduelle en diastole (repos cardiaque). Elle doit être de la moitié + 1 par rapport à la pression
               haute. Ex : 14 : 2 + 1 = 8.
            




C’est souvent le chiffre bas qui commande la montée du chiffre haut. Quand le chiffre bas dépasse 11, cela fatigue le cœur
               et peut créer des extrasystoles. On ressent souvent des coups de bélier dans la poitrine.
            




Quand le chiffre haut dépasse 20, il y a un risque de rupture artérielle dans les endroits fragilisés (cerveau). Mais ce risque ne vaut que s’il existe des anévrismes (hernie artérielle).




Ainsi, il peut arriver que l’on fasse des poussées de 20/12 ou 22/13 ou même 26/15, sans qu’il ne se passe rien de fâcheux,
               si ce n’est la fameuse angoisse précordiale, sentiment d’insécurité que connaissent bien tous ceux qui sont atteints de ce
               dysfonctionnement nerveux. Il n’est donc pas recommandé de rester comme cela trop longtemps.
            



 



➢ LE BAIN DE PIEDS CHAUD est facile, efficace et connu depuis longtemps :








➢ Il faut immédiatement se tremper les pieds dans une bassine d’eau la plus chaude possible avec du gros sel (1 grosse poignée).




➢ En même temps, on accélèrera le processus en se plaçant une bouillotte chaude sur le foie.








➢ LE CLAPPING




J’ai cru avoir inventé la méthode, et déception, j’ai appris un jour que cette technique était connue depuis longtemps dans
               la médecine chinoise. En fait, il s’agit de désamorcer le système neurovégétatif (commande des fonctions automatiques) qui
               se trouve en totale sympathicotonie. Celle-ci est générée par un emballement du réseau orthosympathique qui court dans le
               dos à partir des ganglions paravertébraux.
            




Il suffit de se faire frapper rythmiquement environ un coup par seconde, poing fermé et poignet souple, un peu partout dans
               le dos. Certaines parties – souvent au niveau foie/ reins – donnent un ressenti particulièrement agréable avec génération
               de frissons sur la peau ; il convient de le signaler pour que la personne qui effectue le clapping insiste sur ces parties.
            

L’on peut même tapoter les jambes aux parties externes et internes.




En quelques minutes, on peut ainsi faire baisser le chiffre haut de 3 à 5 points, et le chiffre bas de 2 à 3 points. À noter que le signe de la décrue tensionnelle se manifeste souvent par une grande série de bâillements rapprochés, suivis
               de plusieurs mictions (effet Lasilix naturel).
            






PROSTATE
         

Adénome – Cancer


Beaucoup de lecteurs ayant développé des problèmes de prostate m’écrivent pour me demander ce que l’on peut faire en dehors
                  de la médecine officielle qui propose le plus souvent des interventions traumatisantes. Ceci est donc une fiche technique
                  réactualisée par rapport à celle de mon ouvrage Prenez en main votre santé T. 1.



 


Dans les troubles de la prostate, il faut différencier :





• l’adénome prostatique : hypertrophie,




• la prostatite : inflammation.





 


Les troubles fonctionnels sont basés sur deux critères extérieurs :





• le manque de vigueur du jet de miction, voire la difficulté (premier cas),




• les mictions fréquentes (second cas).





 


Ne pas perdre de vue que les vertèbres D12, L3 et L4 
peuvent être impliquées dans le processus inflammatoire.



 


Les troubles de la prostate du 3e âge sont devenus une véritable banalité dans les pays industrialisés. Et pourquoi pas ailleurs ? Parce que, pour déclencher
               une maladie ou un trouble, il faut toujours deux facteurs initiaux – nous dirons un papa et une maman, ou encore les deux
               plots d’une source électrique. Sinon, il ne se passe rien.
            




L’appareil urogénital, sur le plan somatique, est en relation avec les révoltes rentrées et les frustrations. Est-ce à dire
               que, dans les pays africains et asiatiques, on n’est jamais révolté ou frustré ? Que si ! Mais le second facteur n’existe
               pas. Celui-là n’est pas psychologique mais purement physique : c’est l’intoxication aux produits laitiers. Là est la différence.
            



 


La recette est simple : il faut choisir entre « péter les plombs » et vous révolter en faisant une grosse tête à tout ce qui
               vous ennuie (si vous mesurez 1,50 m avec 45 kg, il faut bien réfléchir). Sinon, arrêtez complètement les produits laitiers
               visibles (ou cachés dans les recettes).
            



 


C’est la même chose pour les fibromes féminins et les mastoses des seins. Si ce régime est draconien, le problème peut être
               réglé en six mois. On appelle cela les maladies de lait.
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